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La seance est ouverte a 10 h 15. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

La situation en Afghanistan 

Rapport du Secretaire general sur la situation 
en Afghanistan et ses consequences pour la paix 
et la securite internationales (S/2008/617) 

Le President (parle en chinois ) : J’informe les 
membres du Conseil que j’ai requ des representants de 
l’Afghanistan, de l’Allemagne, de l’Inde, du Japon, de 
la Norvege, du Pakistan, des Pays-Bas et de la 
Republique islamique d’lran des lettres dans lesquelles 
ils demandent a etre invites a participer au debat sur la 
question inscrite a l’ordre du jour du Conseil. Selon la 
pratique etablie, je propose, avec l’assentiment du 
Conseil, d’inviter ces representants a participer au 
debat sans droit de vote, conformement aux 
dispositions pertinentes de la Charte et a Particle 37 du 
reglement interieur provisoire du Conseil. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Sur 1 ’invitation du President, M. Tanin 
(A fghanistan) prend place a la table du Conseil; 
les representants des autres pays susmentionnes 
occupent les sieges qui leur sont reserves sur le 
cote de la salle du Conseil. 

Le President (parle en chinois) : Conformement 
a l’accord auquel le Conseil de securite est parvenu 
lors de ses consultations prealables, je considererai que 
le Conseil de securite decide d’inviter en vertu de 
Particle 39 de son reglement interieur provisoire, 
M. Kai Eide, Representant special du Secretaire 
general pour l’Afghanistan et chef de la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan. 

II en est ainsi decide. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil se reunit conformement a l’accord auquel il est 
parvenu lors de ses consultations prealables. 

Les membres du Conseil sont saisis du document 
S/2008/617, qui contient le rapport du Secretaire 
general sur la situation en Afghanistan et ses 
consequences pour la paix et la securite internationales. 

A la presente seance, le Conseil entendra un 
expose de M. Kai Eide, Representant special du 


Secretaire general pour l’Afghanistan et chef de la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan, 
a qui je donne la parole. 

M. Eide (parle en anglais) : Lors de mon expose 
au Conseil en juillet (voir S/PV.5930), j’ai evoque les 
resultats de la Conference de soutien a l’Afghanistan 
tenue a Paris, qui a ete un succes a plus d’un titre. La 
Conference a mobilise 21 milliards de dollars pour la 
reconstruction de P Afghanistan et elle nous a 
egalement fourni une feuille de route pour mettre en 
oeuvre, en collaboration avec les dirigeants afghans, la 
Strategie nationale de developpement de l’Afghanistan 
et la Declaration de Paris. Nous continuons done a 
disposer d’une feuille de route pour agir. 

Depuis lors, je crois, nous avons ete quelque peu 
detournes des engagements pris a Paris. La 
deterioration de la situation en matiere de securite, 
comme les membres ont pu le constater ces derniers 
mois, en est la raison principale. En juillet et en aout, 
nous avons enregistre le plus grand nombre d’incidents 
securitaires recenses depuis 2002. La hausse a ete de 
40 % par rapport aux mois de juillet et d’aout de 
l’annee derniere. 

Dans le rapport (S/2008/617) dont est saisi le 
Conseil, trois aspects de la situation en matiere de 
securite ont ete mis en avant. Le premier est le fait que 
l’influence des insurges s’est etendue au-dela des zones 
traditionnelles du sud et de Pest vers des provinces 
voisines de Kaboul. Le deuxieme aspect est la 
multiplication des attaques asymetriques, dont certaines 
montees avec beaucoup de savoir-faire, qui a entraine 
une augmentation du nombre de victimes civiles. Le 
troisieme aspect est qu’il a y eu un nombre croissant 
d’attaques, parfois meurtrieres, contre des cibles liees 
aux activites d’aide et aux activites humanitaires, y 
compris des attentats meurtriers contre le personnel 
d’organisations non gouvernementales et de l’ONU. 

En septembre, mois du ramadan, nous avons 
assiste a une baisse du nombre des incidents, comme 
nous nous y attendions. Le 21 septembre, Journee 
internationale de la paix, les hostilites ont pratiquement 
cesse, y compris de la part des Taliban, en reponse a 
l’appel lance par l’ONU. Cette treve nous a permis de 
vacciner 1,6 million d’enfants contre la polio, ce qui 
est une reussite majeure. 

Toutefois, nous assistons aujourd’hui de nouveau 
a une recrudescence du nombre des incidents et il faut 
nous attendre a ce qu’il augmente encore dans les 
prochaines semaines, puisqu’il reste encore au moins 


2 


08-54873 



S/PV.5994 


quatre semaines de beau temps apres le ramadan. Nous 
devons egalement nous preparer a ne pas connaitre la 
meme accalmie hivernale, ni la meme reduction du 
niveau des hostilites que les hivers precedents. La 
situation est done difficile, et meme complexe. 

Je voudrais neanmoins mettre en garde contre les 
declarations extremement pessimistes que nous avons 
tant entendues ces derniers temps et qui, pour la 
plupart, vont trop loin. Elies sont aussi formulees par 
des personnes qui n’ont presque jamais mis les pieds 
en Afghanistan. II y a en effet une evolution positive 
dont nous devons tirer parti et cette evolution a une 
influence sur certains des elements determinants de 
notre programme commun pour regler le conflit. Je 
voudrais en mentionner notamment trois en particulier. 

Premierement, les relations entre [’Afghanistan et 
le Pakistan se sont ameliorees. Les declarations 
virulentes sont desormais remplacees par l’apparition 
de relations de travail plus constructives. Suite a la 
presence du President Karzai' a la ceremonie de 
prestation de serment du President Zardari, le dialogue 
s’elargit et il se fonde sur la reconnaissance du fait que 
la menace des insurges est une menace commune. En 
plus de ce dialogue politique, j’espere que le processus 
de la jirga lance 1’annee derniere reprendra bientot. II 
s’agit d’un instrument utile pour contribuer a relever 
les defis communs aux deux pays. La communaute 
internationale doit consolider 1’amelioration de cette 
relation de maniere sage, reflechie et genereuse. 

Le deuxieme point a trait aux changements 
effectues samedi dernier par le President Karzai au sein 
de son gouvernement. Je sais, grace aux nombreuses 
conversations que j’ai eues avec le President, que ces 
changements refletent un desir de mieux gerer certains 
des domaines clefs que nous avons identifies comme 
priorites communes dans la Strategie nationale de 
developpement de l’Afghanistan et dans la Declaration 
de Paris. Je pense en premier lieu au renforcement du 
Ministere de l’interieur et de la police afghane, cette 
derniere etant tres en retard par rapport a l’armee. Or, 
cela pourrait avoir une incidence sur la securite sur le 
terrain, sur le respect de l’etat de droit, sur la lutte 
contre la corruption et contre les drogues, ainsi que sur 
les efforts pour contrdler les frontieres. Les 
repercussions pourraient done etre tres graves. Je sais 
que le nouveau Ministre, qui a deja brillamment reussi 
a mettre sur pied deux autres ministeres, entend faire 
tout ce qui est en son pouvoir et va aborder sa mission 
avec beaucoup de determination. 


Les changements intervenus au Ministere de 
1’agriculture doivent egalement servir a insuffler un 
nouvel elan pour accroitre la production agricole et 
nous aider a prevenir de graves et frequentes penuries 
alimentaires et a stimuler la croissance economique. 
C’est un domaine que nous, communaute 
internationale, avons trop longtemps neglige, et le prix 
d’un tel manque d’attention est trop eleve. Depuis 
quelques jours deja, l’ONU travaille avec le 
Gouvernement et les partenaires clefs pour determiner 
comment nous pouvons, sur le terrain, saisir cette 
occasion pour repondre a nos priorites communes. 

La troisieme evolution positive est que les 
dernieres statistiques relatives a la production de 
drogues, bien qu’offrant un tableau contrasts, font etat 
de certaines tendances positives importantes. La 
totalite de la zone de production a ete reduite de 19 % 
et le nombre des provinces ou le pavot n’est pas cultive 
et passe de 11, il y a deux ans, a 13, l’an dernier, et a 
18, cette annee. De nouveaux progres peuvent encore 
etre realises sur ce point. Aujourd’hui, la culture du 
pavot n’est plus un phenomene qui touche l’ensemble 
de l’Afghanistan, mais davantage un phenomene limite 
a un certain nombre de provinces, essentiellement dans 
le sud et plus particulierement, bien entendu, en 
Helmand, d’ou vient la vaste majorite de la production. 
A ce stade, nous devons tout mettre en oeuvre pour 
consolider ces progres et veiller a ce que, 1’annee 
prochaine, il y ait un nombre plus important de 
provinces ou le pavot n’est pas cultive, et non 
l’inverse. Comme je l’ai deja dit, cela est possible. 

Si nous reussissons a tirer parti de ces tendances 
positives dans des domaines clefs, 1’effet d’ensemble 
pourrait etre tres important. Je suis raisonnablement, et 
j’insiste sur le terme raisonnablement, optimiste quant 
au fait que le climat negatif actuel va commencer a 
ceder la place a un climat de confiance accrue a l’egard 
de tout ce que nous entreprenons. Cela est important 
pour le peuple afghan, et cela l’est aussi pour l’opinion 
publique dans les pays donateurs et les pays qui 
fournissent des contingents, ainsi que pour la 
communaute internationale tout entiere. 

Il est une autre priorite a laquelle il faut reagir 
d’urgence. Il s’agit des difficultes humanitaires qui 
sont graves et de plus en plus nombreuses. Avant tout, 
nous risquons d’etre tres prochainement confrontes a 
une penurie alimentaire. Je demande, de nouveau, 
instamment aux donateurs de veiller a ce que les 
besoins exposes dans l’appel conjoint lance par le 
Gouvernement afghan et l’ONU en juillet soient 
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couverts, afm que les denrees alimentaires et les autres 
formes d’aide soient disponibles pour les plus 
vulnerables. 

Je voudrais attirer l’attention du Conseil sur une 
autre priorite importante pour l’ONU, pour le 
Gouvernement afghan en particulier, pour les autorites 
afghanes et pour nous tous. II y a une semaine, le 
processus electoral a debute avec la premiere phase de 
l’inscription sur les listes. Malgre des retards dans 
l’ouverture de certains centres d’inscription des 
electeurs, dus a des problemes de logistique, de 
communication et de securite, 90 % des centres 
d’inscription etaient ouverts cette semaine. En 
collaboration avec les autorites afghanes, nous suivons 
de pres la situation pour surmonter les difficultes 
operationnelles et faire notre maximum afm de garantir 
un processus d’inscription sur et credible. 

Notre mandat consiste entre autres a assurer une 
meilleure cooperation entre les forces civiles et les 
forces militaires. J’estime qu’aujourd’hui, nous 
entretenons une meilleure relation avec la Force 
internationale d’assistance a la securite (FIAS) qu’il y 
a six mois. Cette relation est fondee sur le respect des 
mandats distincts de chacun. Nous avons collabore 
etroitement dans la mise en route du processus 
electoral, qui est a present en cours. Nous travaillons 
mieux sur les questions humanitaires, pour lesquelles 
un ensemble de directives a ete convenu afm que l’aide 
humanitaire soit fournie de maniere impartiale, en 
respectant les principes humanitaires. Nous oeuvrons de 
concert sur les questions de droits de l’homme, avant 
tout pour eviter les pertes civiles dues a l’emploi de la 
force. J’espere et je crois que Faction qui est 
actuellement menee dans ce domaine aura un effet 
positif sur le terrain, et je suis convaincu qu’en la 
matiere, une prise de position de l’ONU, claire et 
independante, est dans l’interet de tous, et qu’un 
dialogue satisfaisant et constant avec les forces 
militaires est essentiel. Les recentes conversations, tres 
constructives, que j’ai eues avec les dirigeants 
militaires principaux me confortent dans cette 
impression. 

Cependant, lorsque nous parlons de pertes civiles, 
il me faut ajouter ici quelque chose de fondamental. 
Quand nous evoquons cette question, nous devons tous 
nous rappeler que la grande majorite de ces pertes sont 
le fait de l’insurrection. Le recours accru aux attaques 
asymetriques a entraine aussi une hausse sensible du 
nombre de victimes civiles, et ces attaques doivent 
done etre fermement condamnees. 


Dans le cadre de notre cooperation militaro- 
civile, nous avons egalement etabli une approche 
integree sous commandement civil. Le defi sera de 
traduire cette strategie en politiques concretes. A cet 
egard, je voudrais faire une remarque qui me semble 
tres importante. A mes yeux, une approche globale ne 
repose pas d’abord et avant tout sur la maniere 
d’organiser nos efforts dans un paysage post- 
operationnel; il s’agit plutot de savoir comment allouer 
nos ressources civiles et militaires d’ensemble afin 
d’avoir l’effet maximal sur le terrain. Aujourd’hui, un 
nombre croissant de civils sont deployes dans les 
provinces en conflit pour appuyer les operations 
militaires. Je comprends cela, et je comprends la 
logique selon laquelle les pays doivent montrer que la 
ou ils combattent, ils doivent aussi construire. Mais 
cela pourrait facilement avoir pour resultat que nous 
soyons de plus en plus nombreux a adopter une 
perspective donnee par province. Nous devons eviter 
une fragmentation de l’Afghanistan generee par les 
donateurs. Il doit y avoir un equilibre. C’est a cela que 
j’appelle. 

L’action des ressources civiles sera 
inevitablement limitee la ou et lorsque le conflit est le 
plus intense. En meme temps, un certain nombre de 
provinces et de districts sont dans la balance. Un 
certain nombre de provinces ont enregistre des progres 
qui doivent etre consolides d’urgence. Mais elles 
reqoivent des ressources tres modestes. Or, il s’agit de 
provinces qui pourraient etre stabilisees et ou les 
progres pourraient etre consolides avec des moyens 
limites et des ressources economiques civiles 
raisonnables. Mais l’effet serait considerable. Cette 
opinion est partagee par le Directeur executif de 
l’Office des Nations Unies contre la drogue et le crime, 
Antonio Costa. J’ajouterai que, sans une repartition 
equilibree et equitable des ressources, la Strategie 
nationale de developpement de l’Afghanistan, en 
faveur de laquelle nous nous sommes tous engages, ne 
peut pas etre mise en oeuvre. 

On parle aujourd’hui beaucoup de reconciliation. 
J’ai toujours pense qu’une solution au conflit afghan 
dependrait de la presence constante et robuste de forces 
militaires, mais que la solution ultime serait politique. 
Cependant, nous devons eviter de parler de 
reconciliation d’une maniere qui ne reflete pas la 
complexite d’un tel processus et ne respecte pas 
completement le role moteur et 1’appropriation de la 
demarche par le Gouvernement afghan. Une politique 
d’engagement sera necessaire. Cette politique doit etre 
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menee avec force et confiance par le Gouvernement 
afghan, sur la base de la Constitution et des realisations 
que nous avons accomplies jusqu’a present, et etre 
appuyee par une communaute internationale forte et 
confiante. L’ONU se tient prete a contribuer a ce 
processus, conformement au mandat qui nous a ete 
confie par la resolution 1806 (2008) du Conseil de 
securite. 

Enfin, je voudrais dire quelques mots du travail 
de la Mission des Nations Unies. C’est encore une 
petite mission qui a besoin de personnel qualifie pour 
executer son mandat. Nous avons demande une 
augmentation sensible du personnel et du budget, et 
j’appelle tous les membres du Conseil a apporter leur 
soutien a cet egard. Toutefois, je suis davantage 
preoccupe par la qualite que par la quantite du 
personnel. A ce stade, nous avons besoin de personnes 
possedant des qualifications tres specialises dans les 
domaines de l’efficacite de l’aide, de 1’agriculture, et 
ccetera. Je suis reconnaissant a tous ceux qui ont offert 
leur assistance, mais je leur demande un peu de 
comprehension, car les regies qu’il nous faut respecter 
ici font qu’il est difficile de repondre aussi 
favorablement et rapidement que nous le voudrions. 
Nous devons tous trouver des solutions creatives dans 
le cadre des reglements existants, qui nous permettent 
de repondre rapidement a des exigences specifiques. 

En ce qui concerne le fond de notre action apres 
Paris, nous avons etabli un nouveau mecanisme de 
consultation, plus axe sur les resultats, qui commence a 
fonctionner. Nous avons travaille avec le 
Gouvernement afghan a la mise en place d’un cadre 
d’application de la Strategie nationale de 
developpement de l’Afghanistan. Nous avons travaille 
avec les donateurs internationaux pour obtenir la clarte 
voulue dans l’important programme de sensibilisation 
sociale de la Direction independante de la gouvernance 
locale, ou les discussions durent depuis des mois et 
retardent des initiatives essentielles. Nous avons 
travaille avec le Gouvernement afghan au renforcement 
du processus de creation d’institutions et a la mise en 
place d’une fonction publique plus professionnelle. 

Ces derniers jours, comme je l’ai dit, nous avons 
concentre nos efforts sur la necessite de mobiliser un 
appui en faveur des nouveaux ministres qui s’appretent 
a prendre leurs fonctions. Nous nous penchons sur les 
questions critiques de la collecte de donnees afm de 
controler et d’ameliorer l’efficacite de l’aide. 


Certains m’ont demande ou je voudrais qu’en soit 
la Mission des Nations Unies dans six mois. Je citerai 
done quelques objectifs realistes : se mettre d’accord 
avec les donateurs sur des criteres specifiques pour 
mesurer l’efficacite de l’aide, tels que les sommes 
depensees dans le cadre du budget central; des 
mecanismes adaptes pour apporter un appui harmonise 
a la Strategie nationale de developpement de 
l’Afghanistan; une repartition equitable des ressources 
a l’echelle nationale; le pourcentage des ressources 
depensees en Afghanistan par rapport aux ressources 
actuellement depensees dans les pays donateurs; et le 
niveau des ressources consacrees au renforcement des 
capacites afghanes. Aucun de ces objectifs n’est 
nouveau, il s’agit des engagements de Paris que nous 
avons tous pris. 

Deuxiemement, nous devons creer une seule base 
de donnees au lieu de plusieurs, ce qui permettra au 
Gouvernement afghan et a l’ONU de recenser les 
ressources utilisees par les equipes de reconstruction 
provinciales, les organismes de developpement et les 
organisations non gouvernementales. C’est essentiel 
pour garantir la transparence et l’efficacite de l’aide. 
Aujourd’hui, l’ONU et, ce qui est plus important 
encore, le Gouvernement afghan ne savent pas combien 
de ressources entrent dans le pays ni comment elles 
sont depensees. II faut remedier a cette situation. 

Troisiemement, nous devons mettre en place un 
mecanisme d’audits conjoints pour accroitre la 
responsabilite des deux cotes. 

Quatriemement, nous devons renforcer les 
mecanismes gouvernementaux recemment etablis pour 
lutter contre la corruption. 

Cinquiemement, nous devons nous entendre sur 
un plan concernant le type de police que nous voulons 
- parce que nous n’en sommes meme pas encore la - la 
faqon dont nous devrions former et equiper la police, et 
ensuite nous devons commencer a mettre en oeuvre ce 
plan. 

Sixiemement, comme je l’ai dit, nous devons 
mettre un terme aux discussions sur le Programme 
afghan de sensibilisation sociale, et commencer a 
l’appliquer. 

Septiemement, nous devons concevoir un projet 
de reforme agricole, nous permettant a tous de suivre 
les memes priorites et de maximiser les effets des 
ressources a notre disposition. 
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Huitiemement, nous devons consolider les 
relations entre l’Afghanistan et le Pakistan dans le 
cadre plus large de l’instauration d’un climat de 
confiance a 1’echelon regional. 

J’ai souvent parle d’une montee en puissance 
politique. Je ne veux pas dire par-la qu’il faut sous- 
estimer l’importance des forces militaires; mais il est 
important de se concentrer sur la maniere de mettre 
davantage 1’accent sur la dimension politique de notre 
travail. Les questions que j’ai mentionnees relevent du 
programme politique, que nous devons chercher a faire 
monter en puissance. 

J’espere que nous pourrons tous travailler 
ensemble sur ce programme. Nous ferons de notre 
mieux pour assurer une bonne coordination, mais la 
coordination ne depend pas de mecanismes. Elle 
depend d’engagements et de la concretisation des 
engagements. Tel est le principal defi : prendre ces 
engagements au serieux. Nous ferons notre travail, et 
j’espere que nous pourrons compter sur la pleine 
cooperation du Conseil. 

Le President {parle en chinois) : Je remercie 
M. Eide pour son expose. 

Je vais maintenant donner la parole au 
representant de l’Afghanistan. 

M. Tanin (Afghanistan) (parle en anglais) : Je 
voudrais tout d’abord vous feliciter, Monsieur, pour 
votre accession a la presidence du Conseil pendant le 
mois d’octobre. Nous vous souhaitons plein succes 
dans vos travaux. Je voudrais egalement remercier la 
presidence pour l’organisation du debat important qui 
se tient aujourd’hui et saluer le rapport du Secretaire 
general sur la situation en Afghanistan et ses 
consequences pour la paix et la securite internationales 
(S/2008/617). Nous adressons egalement nos 
remerciements a M. Kai Eide, Representant special du 
Secretaire general, pour son expose tres instructif de ce 
matin. 

Cela fait sept ans ce mois-ci qu’une guerre sans 
precedent a ete lancee, non pas contre un pays ou un 
Etat mais contre le fleau amorphe du terrorisme qui 
menafait de saper la securite partout dans le monde. 
Cette guerre etait ineluctable, inevitable et absolument 
necessaire. Aujourd’hui, en 2008, en depit des durs 
efforts deployes par les forces de coalition 
internationales comme par les Afghans, le terrorisme 
semble de nouveau en hausse. Les Taliban incendient 
des ecoles, detruisent ce qui a ete reconstruit et 


massacrent des civils. Ils lancent des attaques sur les 
routes et dans les regions autour de Kaboul, entravant 
l’acheminement des secours humanitaires 
internationaux. Ils prennent de plus en plus souvent des 
civils pour cible. La guerre qu’ils menent contre des 
progres veritables et la securite en Afghanistan est sans 
repit, sans limites et cruelle. 

Pour repousser ce fleau, nous devons d’abord 
comprendre les changements intervenus en ce qui 
concerne ses sources et la strategie de la menace depuis 
2001 . 

Le Gouvernement afghan reconnait tout d’abord 
que les Taliban constituent un groupe heterogene, dont 
certains membres sont peut-etre disposes a participer 
au processus de paix. Notre Gouvernement laissera la 
porte ouverte a ces membres. 

Deuxiemement, le Gouvernement afghan est 
conscient de 1’evolution de la strategie des Taliban et 
d’Al-Qaida. Alors que l’attention du monde est axee sur 
les frontieres de l’Afghanistan, les Taliban et Al-Qaida 
ont intensifie leurs operations dans la zone tribale sous 
administration federate a la frontiere du Pakistan. Ils 
esperent maintenant utiliser la periode des elections aux 
Etats-Unis et au Pakistan pour imposer un changement 
dans les engagements internationaux en Afghanistan. 

Troisiemement, les Taliban menent une guerre de 
perception. Ils cherchent a instiller l’incertitude quant 
aux perspectives de paix en Afghanistan en lanqant des 
attaques spectaculaires, attaques qui peuvent facilement 
capter l’attention des medias et faire l’objet d’une large 
diffusion audiovisuelle. 

Nous devons egalement reconnaitre que la 
securite ne se limite pas seulement a la securite 
militaire. La veritable securite decoule de 
T amelioration de la vie quotidienne des Afghans : elle 
se mesure a l’aune de l’amelioration des efforts 
humanitaires, de la gouvernance et de l’etat de droit, de 
la lutte contre le trafic de stupefiants, des elections a 
venir, du renforcement de l’armee et de la police, et 
d’une economie durable et forte. 

Premierement, la situation humanitaire 
concernant la penurie alimentaire en Afghanistan 
necessite une attention immediate de la communaute 
internationale, notamment a l’approche de l’hiver. La 
crise a ete la premiere question examinee et 
regulierement passee en revue lors de chaque reunion 
du Conseil des ministres afghan cette annee. Notre 
Gouvernement espere que le monde entendra l’appel 
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lance par l’ONU en vue d’accroitre les efforts 
humanitaires internationaux. 

Deuxiemement, il y a trois jours, notre 
Gouvernement a pris une decision cruciale pour 
ameliorer la gouvernance et eliminer la corruption. Le 
President Karzai a annonce un remaniement 
ministeriel, notamment la nomination d’un nouveau 
Ministre de l’interieur. Cette importante initiative s’est 
accompagnee de la creation du Bureau de surveillance 
de haut niveau charge de la lutte contre la corruption et 
d’un corps de policiers et de procureurs specialises 
dans la lutte contre la corruption. Nous renforqons 
egalement la gouvernance locale grace a de nouvelles 
nominations, a la formation d’administrateurs locaux et 
de nouvelles mesures d’incitation aux fins de 
responsabilisation. 

Troisiemement, les efforts de lutte contre les 
stupefiants en Afghanistan commencent a donner des 
resultats. La culture du pavot a ete supprimee dans plus 
de la moitie des provinces. Les quelques centres de 
culture du pavot qui restent sont situes dans les zones 
peu sures de l’Afghanistan, ou les forces 
internationales et gouvernementales n’ont pas pu 
veritablement s’implanter. Le Gouvernement afghan 
salue la decision recente des forces conduites par 
l’OTAN et la Force internationale d’assistance a la 
securite de prendre pour cible les usines de pavot pour 
la premiere fois. 

Quatriemement, notre Gouvernement comprend 
F importance fondamentale que revet la tenue 
d’elections presidentielles credibles, sures, transparentes 
et en temps voulu a l’ete 2009. II n’y a pas d’autre 
solution pour garantir la legitimite du processus en 
cours en Afghanistan. A cette fin, nous avons redige la 
loi sur la Commission electorate independante et 
organise notre premier jour d’inscription des electeurs 
la semaine derniere. Notre Gouvernement signale aussi 
que les elections exigent des efforts soutenus a long 
terme, et espere pouvoir faire en sorte que le processus 
politique soit une force d’unification et non de division 
en Afghanistan. 

Cinquiemement, l’armee nationale afghane a 
considerablement ameliore sa structure et son 
commandement, et il est prevu de porter les effectifs 
militaires a 134 000 hommes d’ici a 2010 contre 
75 000 actuellement. La Police nationale afghane a 
egalement vu croitre ses activites et une reforme des 
salaires et des grades est envisagee. 


Sixiemement, le Gouvernement afghan est tres 
attache a l’amelioration de la situation economique de 
chaque Afghan. Nous construisons des routes, des 
ecoles et des dispensaires dans plus de deux tiers des 
villages grace au Programme national de solidarite. Le 
produit interieur brut a triple depuis 2001, ce qui 
temoigne de nos efforts. Pour resumer, le 
Gouvernement afghan progresse dans de nombreux 
domaines. Cependant, nos objectifs sont si ambitieux 
qu’il nous faut un soutien international fort et durable 
pour les atteindre. 

Pour que l’Afghanistan progresse, il faut 
reconnaitre que l’abandon et l’echec ne sont pas des 
choix possibles. Nous devons arreter de prendre part au 
faux debat de savoir si nous allons y parvenir ou non; 
au lieu de cela, nous devons nous concentrer sur le vrai 
debat, sur la maniere dont nous pouvons reussir. Ce 
vrai debat reconnait le caractere crucial des quatre 
elements suivants : une solution regionale; un 
engagement international durable; une strategie 
appropriee dans cette guerre de perceptions; et, enfin, 
la prise en compte de toutes les composantes 
importantes pour trouver une solution politique reussie 
aux defis qui se posent a l’Afghanistan. 

Premierement, il est clair desormais que les 
Taliban constituent une menace regionale. La base de 
leurs operations n’est plus en Afghanistan, mais dans 
les regions frontalieres des Zones tribales sous 
administration federate (FATA). Nous avons trouve en 
la personne du nouveau President du Pakistan, M. Asif 
Ali Zardari, un ami et un dirigeant de confiance pour 
lutter ensemble contre le terrorisme. Notre Ministre des 
affaires etrangeres, M. Rangin Dadfar Spanta, se rendra 
au Pakistan le 22 octobre pour renforcer cette 
collaboration et aborder les relations strategiques a long 
terme entre les deux pays. Cependant, la communaute 
internationale a elle aussi la responsabilite de preserver 
l’elan entre le Gouvernement elu du Pakistan et 
l’Afghanistan, en encourageant les efforts communs 
pour eradiquer la menace des Taliban et d’Al-Qaida. 

Deuxiemement, le Gouvernement afghan felicite 
la communaute internationale du regain d’attention 
qu’elle porte a l’Afghanistan. Nous saluons les 
competences de Kai Eide s’agissant de diriger la 
coordination des efforts de la communaute 
internationale. Apres seulement six mois de son 
mandat, nous voyons des resultats tres positifs decouler 
d’une collaboration plus forte entre notre gouvernement 
et les Nations Unies. En outre, le Sommet de Bucarest 
et la Conference de Paris ont abouti a un large 
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consensus garantissant que la communaute 
internationale restera engagee en Afghanistan aussi 
longtemps que necessaire, s’assurant de la 
concretisation des promesses d’aide internationale qui 
ont depasse 20 milliards de dollars. Au cours des sept 
annees qui ont suivi l’entree en Afghanistan des forces 
internationales, 1’attention de la communaute 
internationale a souvent flechi, mais cette nouvelle 
relation avec les Nations Unies, le consensus de 
Bucarest et l’elan de Paris sont autant d’indicateurs que 
cette attention s’est centree de nouveau. Maintenons 
cette attention et ne la detournons plus. 

Le troisieme aspect important de notre 
progression est d’etudier avec grand soin la fai;on de 
mener une guerre des perceptions plus habile. II faut 
faire trois choses. 

Premierement, nous devons etre attentifs a ce que 
nous disons sur l’Afghanistan. Les medias sont diffuses 
a une vitesse surprenante en Afghanistan et toutes 
sortes de nouvelles pessimistes atteignent rapidement le 
peuple afghan par transmission orale. Les Taliban ont 
utilise de recents rapports ou declarations comme une 
arme puissante destinee a convaincre le peuple afghan 
que la determination de la communaute internationale 
vacille. Indeniablement, cela porte prejudice a nos 
operations et a nos efforts en Afghanistan. 

Deuxiemement, nous ne devons pas minimiser nos 
reussites. Le PNB de l’Afghanistan a triple depuis 
2001. Sur les deux tiers du territoire afghan, il n’y a pas 
de conflit et des millions d’Afghans travaillent et vivent 
en paix. La communaute internationale ne doit pas 
rapporter les nombreuses reussites de l’Afghanistan en 
leur accordant moins d’importance qu’elles n’en 
meritent. 

Troisiemement, nos examens et nos rapports 
doivent faire etat plus fermement de la soif de 
destruction et de la brutalite des Taliban. Nous 
construisons une ecole en six mois; eux la brulent en 
six minutes. Les Taliban sont, en realite, responsables 
de la majorite des victimes civiles qui sont a deplorer 
cette annee en Afghanistan. 

Le quatrieme et dernier aspect de notre 
progression concerne la percee politique en Afghanistan 
formulee par le Secretaire general. Cette percee 
politique doit prendre en compte les composantes 
suivantes pour aboutir. 

Premierement, les efforts de reconciliation 
doivent etre mieux encadres, a la fois en Afghanistan et 


a l’exterieur. Actuellement, ces efforts de reconciliation 
apparaissent comme une solution de substitution aux 
efforts de ces sept dernieres annees. En realite, la 
reconciliation n’est qu’un instrument dans notre 
eventail, qui doit assurer la continuite du progres vers 
un Afghanistan stable. Des Oulemas jusqu’aux chefs 
tribaux, des forces vives desirent la paix et la 
reconciliation en Afghanistan. Et des mesures 
importantes ont ete prises ces derniers mois pour lancer 
le processus de reconciliation. 

Deuxiemement, une relance politique passe non 
seulement par la reconciliation entre les parties 
prenantes, mais aussi par le renforcement des relations 
avec les communautes afghanes elles-memes. Cette 
action externe du Gouvernement afghan s’etendra aux 
communautes qui sont sous l’influence des Taliban et a 
celles qui vivent dans des regions sures et pacifiques. 

Troisiemement, une percee politique ne peut pas 
negliger l’importance de Taction militaire. 
L’Afghanistan doit etre capable de negocier en position 
de force, ce qui depend d’un fort appui des troupes 
internationales et de l’Armee nationale afghane. 
Augmenter les effectifs des troupes internationales 
constitue un premier pas essentiel et indispensable pour 
contrer les activites terroristes. Cependant, il faut en 
outre des troupes motivees qui feront face a l’ennemi et 
meneront des operations jusqu’a leur terme. Elies 
doivent aborder avec responsabilite la question des 
victimes civiles, que nous devons resoudre pour gagner 
le cceur et l’esprit du peuple afghan. 

Nous avons aujourd’hui une occasion decisive de 
renverser la tendance contre les forces generatrices 
d’insecurite et d’instabilite en Afghanistan. Le 
Gouvernement afghan se consacrera entierement et 
pleinement a la quete de la securite et de la paix. A 
notre tour, nous esperons que ce Conseil continuera de 
susciter le vrai debat, un debat qui reconnaisse 
l’importance d’une solution regionale et d’un 
engagement international durable; un debat qui fasse 
naitre, sans delai, des strategies appropriees pour 
combattre efficacement dans cette guerre des 
perceptions; et un debat qui prenne en compte toutes 
les composantes importantes d’une percee politique 
reussie. 

M. Terzi di Sant’Agata (Italie) : Je voudrais 
remercier chaleureusement le Representant special du 
Secretaire general, l’Ambassadeur Kai Eide, pour son 
expose sincere, exhaustif et reflechi sur la situation en 
Afghanistan et son appel, en particulier, a faire preuve 
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d’optimisme realiste et de determination dans nos 
efforts. J’approuve les remarques faites a cet effet par 
le Representant permanent de l’Afghanistan, 
l’Ambassadeur Zahir Tanin. 

J’aimerais reaffirmer une fois encore notre 
soutien absolu au role de premier plan des Nations 
Unies dans la coordination des activites civiles 
internationales en Afghanistan. Le Conseil de securite 
a deja approuve les recommandations preliminaires du 
Secretaire general sur le renforcement des pouvoirs 
conferes a la Mission d’assistance des Nations Unies 
en Afghanistan (MANUA). II appartient desormais a 
l’Assemblee generale d’allouer les ressources 
supplementaires - budgetaires, humaines et en matiere 
de securite - dont a besoin de toute urgence la 
MANUA pour jouer le role accru que lui a assigne le 
Conseil dans sa resolution 1806 (2008) et qui a ete 
reaffirme lors de la Conference de Paris. Ce role est 
d’autant plus justifie que nous sommes face a des defis 
qui exigent des reponses politiques et humanitaires, a 
savoir la crise alimentaire preoccupante, la situation 
precaire des civils et les difficultes a promouvoir la 
protection des droits de l’homme. 

Face a cette conjoncture difficile qui apparait de 
maniere evidente dans le rapport du Secretaire general 
(S/2008/617), nous appuyons pleinement cet appel a 
accelerer la mise en oeuvre du programme de Paris en 
ranimant un fort sentiment d’urgence. Les attaques 
terroristes asymetriques de plus en plus nombreuses 
menees par les insurges et le nombre eleve de victimes 
civiles aggravent la complexity de la situation, en 
occultant les progres realises dans le developpement 
economique, dans les services sociaux et, recemment, 
dans la lutte contre le trafic de stupefiants. Nous ne 
pouvons pas nous permettre de perdre de vue nos 
priorites et de laisser s’epuiser notre elan politique. 
Nous sommes confrontes a des tendances 
indeniablement troublantes qui doivent etre inversees 
de toute urgence. 

C’est pourquoi nous approuvons la necessity 
indiscutable d’honorer les engagements pris a la 
Conference de Paris. L’un d’eux porte sur l’allocation 
rationnelle des ressources disponibles, conformement 
aux principes fondamentaux de la coordination et de 
l’efficacite de l’aide. Cela conceme, comme l’a 
mentionne le Representant special du Secretaire 
general, toutes les parties prenantes concernees, sans 
exception. Le role de coordination des Nations Unies 
dans les activites civiles internationales doit etre 
systematiquement garde a L esprit, de meme que le 


principe de la prise en main et de l’occupation des plus 
hauts postes par les Afghans eux-memes, dans tous les 
secteurs. 

La cooperation entre civils et militaires fait partie 
de cette equation. Les activites militaires ne peuvent 
aboutir dans un vide politique. Dans ce contexte, nous 
nous associons au Representant special qui a salue les 
recentes nominations a des postes ministeriels dues au 
President Karzai. 

Pour sa part, l’ltalie joue, une fois encore, le role 
qui lui revient. En depit des contraintes budgetaires, 
nous deployons des efforts supplementaires au niveau 
militaire en veillant a rendre nos contingents plus 
souples et a ameliorer leur capacity operationnelle. En 
outre, nous avons repondu a la demande d’appuyer 
davantage la Strategic nationale de developpement de 
l’Afghanistan en augmentant le budget national par des 
contributions supplementaires de 15 millions d’euros 
versees au Fonds d’affectation speciale pour la 
reconstruction de l’Afghanistan. Gardant a l’esprit 
1’importance vitale d’un processus electoral regulier et 
juste, nous fournissons une contribution de 5 millions 
d’euros au projet d’inscription des electeurs. 

Nous veillons a ce que tous nos efforts soient 
conformes aux principes de l’efficacite de l’aide et de 
la prise en charge du processus par l’Afghanistan. Ces 
principes caracterisent egalement notre action en 
faveur de la reforme du secteur de la justice. Nous 
observons avec satisfaction les ameliorations 
graduelles dans ce secteur, dont il est question dans le 
rapport du Secretaire general. Pourtant nous savons 
qu’il faut faire davantage dans ce domaine, en 
commenqant par ameliorer substantiellement le statut 
et les competences du personnel judiciaire. Dans ce 
contexte, les propos de l’Ambassadeur Eide sur le 
facteur quality du personnel de la MANUA sont 
egalement importants. Nous nous accordons egalement 
avec lui pour dire que le Conseil et l’ONU devraient 
deployer des efforts pour appuyer cet aspect du 
renforcement de la MANUA. 

L’ltalie n’a jamais cesse de mettre l’accent sur 
1’ importance de la dimension regional e pour la 
stabilisation de l’Afghanistan et de l’ensemble de la 
region. Nous nous felicitons des signaux concrets 
observes recemment qui annoncent une amelioration du 
dialogue et de la cooperation entre l’Afghanistan et ses 
voisins. Je voudrais rappeler que durant ses rencontres 
le mois dernier a New York, le Ministre des affaires 
etrangeres Frattini a parle d’une initiative consistant a 
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convoquer un evenement ministeriel destine a faire 
connaitre la situation en matiere de stabilisation de la 
region l’annee prochaine, au cours de la presidence 
italienne du Groupe des Huit. 

Enfin, je voudrais faire remarquer que les 
membres du Conseil de securite ont fait preuve d’une 
grande unite dans 1’adoption par consensus de la 
resolution 1833 (2008) sur la prorogation du mandat de 
la Force internationale d’assistance a la securite. Ce 
vote a traduit la cohesion de la communaute 
internationale s’agissant d’appuyer les efforts de 
stabilisation en Afghanistan - une cohesion qui devrait 
devenir l’objectif permanent de la communaute 
internationale et qui devrait egalement etre refletee, 
comme le Representant special n’a cesse de le noter 
aujourd’hui, dans la strategic de communication de tous 
les acteurs internationaux qui tiennent a stabiliser la 
region. 

M. Ettalhi (Jamahiriya arabe libyenne) (parle en 
arabe) : Tout d’abord, je voudrais exprimer mes 
remerciements au Secretaire general pour son rapport 
detaille et complet (S/2008/617). Je voudrais egalement 
remercier M. Kai Eide pour Texpose exhaustif qu’il 
nous a presente et je me felicite des efforts entrepris par 
la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA) et le Representant special du 
Secretaire general, en depit des conditions difficiles 
dans lesquelles ils travaillent. 

Je salue egalement parmi nous la presence de 
M. Zahir Tanin, Representant permanent de la 
Republique islamique d’Afghanistan, et je le remercie 
de sa declaration. Je serai prudent, comme il nous l’a 
conseille, lorsque je parlerai de 1’Afghanistan. 

Cette seance survient a un moment ou la situation 
en Afghanistan est, comme l’a signale le Representant 
special du Secretaire general, caracterisee par une 
serieuse deterioration. C’est peut-etre le moment le 
plus difficile depuis la chute des Taliban, selon le 
rapport du Secretaire general, notamment en ce qui 
concerne le grand nombre de victimes civiles dues aux 
actes de guerre au cours des huit premiers mois de 
cette annee, soit une augmentation de 39 % par rapport 
a la meme periode de l’annee derniere. Ceci nous 
preoccupe; une autre question plus preoccupante 
encore est que 40 % des morts, environ la moitie, sont 
imputables aux attaques des forces internationales et 
des forces progouvernementales. 

Nous nous felicitons de toutes les mesures et 
dispositions prises par les forces pour eviter de tuer des 


civils et de porter atteinte a leurs biens. Mais ces 
chiffres sont neanmoins tres eleves et nous pensons 
qu’il est possible d’ameliorer la situation. Le 
Representant special du Secretaire general a signale 
que les forces internationales essayaient de reduire le 
nombre de victimes civiles. Nous esperons que ces 
efforts meneront aux resultats escomptes. A ce titre, 
nous condamnons egalement les actes des forces 
rebelles qui font des victimes parmi les civils. 

Cette seance se tient deux ans apres la Conference 
de Londres et quatre mois apres la Conference de Paris, 
au cours de laquelle on a adopte la Strategic nationale 
de developpement de l’Afghanistan et les participants 
ont annonce des contributions de plus de 21 milliards 
de dollars. II serait peut-etre opportun d’examiner les 
progres realises dans l’application de la Strategic, 
notamment en ce qui concerne les engagements pris et 
Taction du Gouvernement afghan dans le cadre du 
developpement. Nous pensons, comme Ta signale 
M. Tanin, que le developpement est un facteur tres 
important de securite et de stabilite. 

II est certain que de nombreux progres ont ete 
realises dans plusieurs domaines, notamment en ce qui 
concerne le deminage et la lutte contre les stupefiants, 
comme Ta mentionne le Representant special du 
Secretaire general dans son expose; la vaccination des 
enfants; et l’amelioration des relations regionales, ainsi 
que le lancement d’un dialogue a ce sujet entre 
TAfghanistan et ses voisins. Cependant, nous devons 
admettre qu’il subsiste d’importantes lacunes en depit 
de tous les efforts et de tous les engagements. Je pense 
qu’il faut ponderer tous ces elements et les reexaminer, 
et considerer les causes qui ont conduit a la situation 
actuelle. 

Comme je Tai affirme lors de ma derniere 
intervention devant le Conseil, je pense que nous 
convenons tous que, si nous entendons instaurer la 
stabilite, il faudra un rapprochement general, et pas 
seulement le recours a la force. Nous pensons qu’une 
reconciliation nationale sans exclusive entre les 
differents secteurs de la population, qu’a reclamee le 
President Karzai, et avant lui le Conseil 
constitutionnel, est tres importante pour etablir la 
stabilite. Il faut egalement que des efforts paralleles 
soient entrepris dans le domaine du developpement 
afm de garantir, sur les plans social et economique, des 
conditions de vie dignes a tous les citoyens afghans 
pour qu’ils evitent de recourir a des moyens illicites 
pour gagner leur vie. Cela devrait egalement contribuer 
a la lutte contre la corruption et Textremisme. 
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Le Gouvernement afghan devrait ainsi regagner la 
confiance de sa population dans sa capacite de 
repondre a ses besoins essentiels. Nous esperons que le 
dernier remaniement gouvernemental favorisera le 
developpement et permettra de concentrer les actions 
sur les diverses priorites. 

Le rapport du Secretaire general de mars dernier 
(S/2008/159) faisait etat de violations des droits des 
detenus et de cas de sevices et de torture. II 
mentionnait egalement des accusations de detention 
arbitraire et prolongee dans les centres de detention. La 
Mission des Nations Unies n’a pas ete en mesure de 
verifier ces accusations, et le dernier rapport en date 
(S/2008/617) n’evoque aucun progres a cet egard. Le 
rapport indique que la situation est restee inchangee et 
que les prisons et les centres de detention en 
Afghanistan sont tres delabres. Nous reaffirmons qu’il 
importe de faire respecter les droits de l’homme par 
tous et qu’il faut appliquer le droit international. 

Ma delegation est extremement preoccupee par la 
crise alimentaire a laquelle est confronte le peuple 
afghan en raison de la flambee des prix des denrees 
alimentaires, de la secheresse et de la crise financiere 
mondiale, qui frappe l’Afghanistan de la meme maniere 
que les autres pays en developpement. Nous nous 
associons a l’appel lance par le Secretaire general, et 
dont le Vice-President afghan s’est fait l’echo, a reunir 
plus de 400 millions de dollars pour faire face a la 
crise. Je suis sur que les membres du Conseil ont 
conscience de la misere et des souffrances qu’endurent 
en Afghanistan un grand nombre d’enfants vivant dans 
des zones isolees des regions montagneuses et des 
vallees, et qui, depuis le Pakistan, transportent sur leur 
dos des sacs de farine jusque chez eux. 

Enfin ma delegation insiste sur l’importance du 
role de la MANUA en matiere d’assistance. Nous 
insistons sur la necessite d’elargir la Mission, en tenant 
compte des remarques du Representant special du 
Secretaire general et en assurant a la Mission les 
ressources necessaires pour qu’elle puisse mener a bien 
son travail dans les differentes regions du pays, 
conformement aux priorites enoncees par le 
Representant special du Secretaire general, et qu’elle 
s’acquitte ainsi de son mandat. Ce faisant, comme le 
representant de l’ltalie vient de le dire, nous devons 
aussi tenir compte de la prise en main du processus par 
les Afghans et de son efficacite. 

M. Khalilzad (Etats-Unis d’Amerique) {parle en 
anglais) : Je tiens a remercier M. Eide de 1’expose 


qu’il a fait au Conseil aujourd’hui. Au moment ou il 
nommait M. Eide, le Conseil de securite a egalement 
pris la decision cruciale de revoir et d’elargir le mandat 
de la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA). Pour permettre la mise en 
oeuvre de ce mandat revise, et compte tenu des enormes 
defis auxquels la MANUA est confrontee en matiere de 
coordination entre activites civiles et militaires, 
d’efficacite des secours humanitaires et de preparation 
des elections, nous sommes en faveur d’une 
augmentation immediate, voire d’un veritable bond en 
avant, des capacites de la MANUA, sur la base des 
propositions de M. Eide. 

Les Etats-Unis sont gravement preoccupes par les 
conditions humanitaires en Afghanistan. La situation 
s’aggrave et de nombreuses vies sont en danger du fait 
des possibles penuries alimentaires et du froid extreme 
de l’hiver. Les Etats-Unis sont le premier donateur en 
Afghanistan, tant sur le plan financier qu’en nature. 
Nous sommes disposes a faire davantage. Nous prions 
instamment les Etats Membres de l’Organisation des 
Nations Unies de repondre aux appels lances par le 
Gouvernement afghan et par l’ONU, afm d’eviter que 
la situation humanitaire ne s’aggrave encore pendant 
l’hiver. Les activites de planification et de preparation 
de l’hiver devraient avoir pour objectif d’aider les 
Afghans a faire face aux penuries alimentaires et au 
froid. 

Nous partageons la conclusion du Secretaire 
general que la situation en matiere de securite est 
devenue plus difficile dans la mesure ou les incidents 
visant le Gouvernement se sont multiplies et ou les 
extremistes taliban et leurs allies terroristes ont 
continue a mener des attaques meurtrieres contre les 
forces de securite afghanes, la Force internationale 
d’assistance a la securite (FIAS) et la population civile. 
Mais il est fondamental de reussir en Afghanistan, non 
seulement pour les Afghans mais aussi pour la region 
et pour le combat plus vaste mene contre le terrorisme 
et l’extremisme. Mais, contrairement a ce qu’affirment 
certaines recentes declarations ultrapessimistes, 
auxquelles M. Eide a fait reference, nous pouvons 
reussir. Pour cela, le Gouvernement afghan doit mettre 
en oeuvre sa strategic nationale de developpement, 
prendre des decisions difficiles et appliquer les 
politiques convenues, en particulier dans les domaines 
de la gouvernance locale, de la lutte contre la 
corruption, du respect de l’etat de droit, du 
developpement economique, de la poursuite des efforts 
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vigoureux contre les stupefiants et de la reforme des 
forces de police. 

Nous esperons que les changements au sein du 
Cabinet proposes recemment par le President Karzai 
permettront d’enregistrer des progres sur tous ces 
fronts. Nous nous felicitons de voir les forces de 
securite afghanes assumer des responsabilites 
croissantes en matiere de protection de la population a 
mesure que s’accroit leur capacite et que les conditions 
le permettent. De fait, nous estimons qu’une telle 
evolution est cruciale. 

Le President Karzai s’est engage, avec son 
gouvernement, a organiser des elections en 2009. C’est 
la quelque chose de tres important. Nous nous 
felicitons des efforts deployes par la MANUA pour 
aider le Gouvernement afghan a preparer ces elections. 
II est imperatif que la communaute internationale 
redouble d’efforts pour garantir des elections credibles. 
Nous demandons au Gouvernement afghan de respecter 
son engagement d’organiser ces elections a la date 
prevue afm d’ancrer plus avant la culture d’un 
gouvernement democratique et representatif dans le 
pays et de conserver l’appui international. 

Je voudrais souligner 1’importance du role des 
voisins de l’Afghanistan pour le succes du pays. 

L’election recente d’un nouveau Gouvernement au 
Pakistan a ete l’occasion d’elargir la cooperation entre 
les deux Etats dans le domaine de la lutte contre les 
terroristes et les extremistes qui menacent 

l’Afghanistan, le Pakistan et, en fait, le monde entier. 
Le programme de cette cooperation regionale est clair : 
ne donner aucun refuge aux forces hostiles; ne pas se 
servir des extremistes et des terroristes pour faire 
avancer les interets nationaux; partager les informations 
en matiere de renseignement; eviter toute rivalite 

geopolitique regionale; encourager la reconciliation; et 
integrer l’Afghanistan aux institutions et a l’economie 
regionales. II est vital pour la stability et le 

developpement de l’Afghanistan de realiser des progres 
sur tous ces fronts. Les Afghans comme les Pakistanais 
ont besoin de l’appui de la communaute internationale 
pour resister aux extremistes et aux terroristes, et ils le 
meritent. Les Etats-Unis sont determines a jouer le role 
qui leur revient a cet egard. 

Le Secretariat de l’ONU a lui aussi un role 
determinant a jouer pour repondre aux besoins 
pratiques de la MANUA. La premiere priorite doit etre 
de trouver les moyens de permettre a M. Eide de 
recruter les personnes dont il a besoin et de pouvoir 


compter sur elles immediatement et non dans plusieurs 
mois. Nous demandons instamment au Secretariat de 
faire tout ce qui est en son pouvoir pour veiller a ce 
que M. Eide dispose de l’appui et des ressources 
necessaires pour mener a bien sa mission. M. Eide, en 
retour, doit utiliser ces capacites et se servir de la 
relation prometteuse qu’il a etablie avec les Afghans et 
avec la communaute internationale pour definir des 
cibles et des plans assortis de calendriers precis pour 
realiser chacune des grandes taches de son mandat. Les 
Etats-Unis et leurs partenaires tiennent fermement a la 
reussite des initiatives menees en Afghanistan et nous 
adapterons notre approche, selon que de besoin, de 
maniere a atteindre nos objectifs communs. Les Etats- 
Unis regrettent profondement les deces accidentels de 
civils et nous ne prenons pas cela a la legere. Nous 
partageons la grave inquietude du Secretaire general 
quant a la question des pertes civiles. Je tiens a assurer 
les membres du Conseil que nous ferons tout ce qui est 
en notre pouvoir pour que la FIAS et l’operation 
Liberte immuable prennent toutes les precautions 
necessaires pour eviter les pertes civiles. Nous avons 
intensifie nos efforts avec le Gouvernement afghan 
pour ameliorer la coordination et la communication 
dans le cadre des operations afm d’empecher de 
nouveaux incidents. Notre commandement central 
militaire a donne des directives aux forces des Etats- 
Unis pour qu’elles continuent de tout mettre en oeuvre 
pour eviter les pertes civiles et les signaler, le cas 
echeant. 

En meme temps, nous ne devons pas perdre de 
vue la cause fondamentale de la hausse des pertes, 
comme l’a clairement exprimee le Secretaire general 
dans son rapport. Les Taliban et les autres elements 
antigouvernementaux menent une campagne 
systematique de violence et d’intimidation contre les 
civils. Ils prennent deliberement pour cible les civils et 
les utilisent comme boucliers humains. Comme indique 
dans le rapport, et comme M. Eide l’a indique dans son 
expose, les Taliban ont de plus en plus recours a des 
attaques asymetriques contre des centres de population, 
des cibles liees aux secours et des organisations non 
gouvernementales. 

Les conditions de securite difficiles soulignent le 
besoin d’effectifs accrus et d’une meilleure 
coordination entre civils et militaires. Cote militaire, les 
Etats-Unis, en consultation avec nos partenaires de la 
FIAS, ont simplifie leur chaine de commandement pour 
rendre leurs forces plus a meme d’accomplir leur 
mission. Le general McKiernan commande desormais a 
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la fois la FIAS et les forces des Etats-Unis en 
Afghanistan et travaille tres etroitement avec les forces 
de securite afghanes. Les Etats-Unis et leurs partenaires 
vont envoyer davantage de contingents en Afghanistan. 

La coordination militaro-civile est importante 
pour le succes et fait partie integrante du mandat de la 
MANUA. Nous attendons de M. Eide qu’il collabore 
avec le general McKiernan pour accomplir cette tache 
des que possible. En outre, la MANUA est au centre de 
la coordination des efforts d’assistance internationaux. 

En juin dernier, la communaute internationale a 
enterine la Strategie nationale de developpement de 
l’Afghanistan, et le niveau des promesses a ete sans 
precedent. Ce sont la des temoignages clairs de notre 
determination a aider l’Afghanistan a reussir. Les 
Afghans jouent leur role; les donateurs doivent 
egalement honorer leurs engagements. 

Pour terminer, le rapport du Secretaire general 
met precisement l’accent sur les difficultes croissantes 
auxquelles sont confrontes le Gouvernement afghan et 
ses partenaires internationaux. Plutot que de donner lieu 
a des recriminations mutuelles, ces difficultes devraient 
servir a reaffirmer et renouveler l’attachement mutuel 
au succes de l’Afghanistan. En operant les changements 
et modifications necessaires, les Etats-Unis sont 
determines a faire en sorte que cela se produise et 
restent fermement attaches au succes de l’Afghanistan. 

M. Grauls (Belgique) : Je voudrais tout d’abord 
remercier a mon tour le Representant special du 
Secretaire general, M. Kai Eide, pour son expose franc, 
complet et convaincant, mais aussi pour son 
engagement personnel a la tete de la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA). Son action determinee ces derniers mois a 
deja permis d’observer les resultats concrets du mandat 
renforce de la MANUA tel qu’octroye par le Conseil en 
mars dernier. 

En ma qualite de President du Comite des 
sanctions contre Al-Qaida et les Taliban, je voudrais ici 
remercier la MANUA pour sa precieuse cooperation 
avec le Comite et avec l’Equipe de surveillance, 
comme d’ailleurs encouragee par ce Conseil dans sa 
resolution 1806 (2008) de mars dernier. 

Je voudrais remercier egalement le Representant 
permanent de l’Afghanistan pour son intervention. 

La Belgique partage les considerations contenues 
dans le dernier rapport du Secretaire general. Je 
voudrais faire ici les observations suivantes. 


Tout d’abord, il faut reconnaitre que, malgre les 
efforts collectifs, la situation securitaire s’est deterioree 
ces derniers mois. A cet egard, la Belgique partage les 
preoccupations exprimees quant a Taugmentation du 
nombre de victimes civiles, en grande majorite causee 
- il faut le rappeler - par des actions des insurges qui 
recourent a des attentats-suicides, attaquent les 
humanitaires et utilisent les civils comme boucliers 
humains. 

Du cote des forces afghanes et internationales, 
tous les efforts doivent etre faits pour minimiser les 
risques de victimes civiles. La Belgique se felicite des 
lors des directives supplementaires qui ont ete donnees 
a la Force internationale d’assistance a la securite 
(FIAS) en septembre dernier. Ma delegation encourage 
egalement les Nations Unies a continuer a collaborer 
pleinement pour faire toute la lumiere sur ce genre 
d’incident. 

Si Ton peut se feliciter de la diminution de 19 % 
de la culture du pavot cette annee, les efforts doivent se 
poursuivre, notamment vu les liens qui existent avec la 
corruption et particulierement aussi avec le financement 
du terrorisme, un theme auquel est tres sensible le 
Comite des sanctions contre Al-Qaida et les Taliban, 
que je preside. 

La solution n’est pas purement militaire et nous 
le savons tous. La securite n’est qu’un aspect qui doit 
aller de pair avec la gouvernance et le developpement. 
Ce n’est pas par hasard que ces elements constituent 
les trois piliers du Pacte pour l’Afghanistan adopte a 
Londres en 2006. C’est dans ce contexte d’approche 
globale que s’inscrit Faction de la Belgique. La recente 
visite conjointe en Afghanistan de nos ministres de la 
defense et de la cooperation au developpement l’a 
encore demontre. 

Outre la participation de la Belgique a la FIAS, 
mon pays contribue a de nombreux projets de 
reconstruction. A l’occasion de cette visite, le Ministre 
de la cooperation a d’ailleurs annonce une 
augmentation de 20 % de nos contributions pour la 
periode 2007-2011, qui atteint aujourd’hui un montant 
de 36 millions d’euros sur ces cinq annees. 

Comme le demande tres justement le Secretaire 
general, pour renverser la recente tendance negative, il 
convient de mettre en oeuvre d’urgence les 
engagements pris lors de la Conference de Paris, ou un 
consensus avait ete atteint pour qu’une action decisive 
soit prise, d’une part, pour s’attaquer aux serieuses 
faiblesses en matiere de gouvernance et, d’autre part, 
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pour aligner l’assistance internationale sur la Strategic 
nationale de developpement de l’Afghanistan. 

II est en effet crucial que les Afghans et les 
Afghanes puissent rapidement voir les benefices du 
travail de leur gouvernement et de la communaute 
internationale. C’est d’autant plus urgent que la 
situation humanitaire s’est egalement deterioree et que 
d’importantes elections sont prevues en 2009 et 2010. 

La Belgique soutient des lors pleinement l’appel 
du Secretaire general pour un changement de rythme et 
de direction avec davantage d’efforts sur le plan 
politique. Les trois elements mentionnes par M. Eide 
dans son expose introductif, a savoir l’amelioration 
sensible des relations entre l’Afghanistan et le 
Pakistan, le remaniement ministeriel intervenu 
recemment et, enfin, la reorganisation du Ministere de 
l’interieur et de la police, constituent des signaux forts 
d’espoir, tant pour le peuple afghan que pour la 
communaute internationale. 

M. Natalegawa (Indonesie) (parle en anglais ) : 
Je voudrais, pour commencer, m’associer aux orateurs 
precedents pour remercier M. Kai Eide, le Representant 
special du Secretaire general pour l’Afghanistan, de son 
expose, ainsi que le Secretaire general pour son rapport. 

Ces derniers mois, la communaute internationale a 
constate la multiplication des menaces a la paix et a la 
stability en Afghanistan. Les mesures militaires restent 
cruciales pour remedier aux problemes de securite. 
Cependant, d’autres mesures seront necessaires 
parallelement a une approche militaire. 

La situation qui a cours en Afghanistan doit etre 
geree a la faveur d’une strategic qui incorpore non 
seulement des initiatives de securite, mais aussi la 
promotion de la gouvernance et de l’etat de droit, ainsi 
que le developpement socioeconomique. L’Indonesie 
attache par consequent une grande importance a la 
Strategic nationale de developpement de l’Afghanistan, 
qui sert de feuille de route a une action globale pour les 
cinq annees a venir. Nous attachons egalement 
beaucoup d’importance a la necessite d’enregistrer de 
reels progres dans la mise en oeuvre du Plan d’action 
Paix, justice et reconciliation. 

Alors que l’economie des stupefiants a contribue 
a alimenter les activites des insurges, des efforts 
continus pour relever ces defis sont egalement cruciaux. 
A cet egard, nous saluons la diminution recente de la 
culture de pavot et de la production de 1’opium. 


Le processus de reconciliation dirige par les 
Afghans est egalement essentiel pour parvenir a une 
paix durable dans le pays. Cet effort doit n’exclure 
personne et toutes les parties impliquees doivent 
renoncer a la violence, respecter la justice, l’egalite, la 
liberte et la tolerance, et promouvoir la concertation. A 
cet egard, nous reconnaissons les differentes initiatives 
recentes entreprises par les pays voisins pour appuyer 
les premices d’un dialogue interafghan et de la 
reconciliation. Nous esperons que ces initiatives 
pourront permettre d’obtenir des resultats concrets. 

La protection des civils reste une question 
essentielle en Afghanistan. Comme l’indique le rapport 
du Secretaire general, 1 445 civils ont ete tues pendant 
les huit premiers mois de 2008. Par consequent ma 
delegation continue a souligner l’importance du respect 
du droit international humanitaire et des droits de 
l’homme par toutes les parties, et l’importance des 
mesures appropriees a prendre pour garantir la 
protection des civils. Nous demandons egalement aux 
forces internationales en Afghanistan de deployer des 
efforts energiques supplementaires pour attenuer les 
risques des victimes civiles, conformement a la 
resolution 1833 (2008) du Conseil de securite. 

Ma delegation est preoccupee par la situation 
humanitaire en Afghanistan. Comme le souligne le 
rapport du Secretaire general (S/2008/617), le conflit 
qui s’intensifie, exacerbe par les catastrophes 
naturelles, a empire la situation. A cet egard, nous 
accordons une importance particuliere a une 
mobilisation rapide des ressources pour repondre a la 
crise imminente. Les attentats menes contre des 
travailleurs humanitaires et les convois d’aide sont 
particulierement deplorables. Ces attentats vont 
accroitre la souffrance de la population qui est dans le 
besoin. Ma delegation demande done instamment que 
toutes les mesures soient prises pour mettre 
immediatement et defmitivement fin a ces attaques. 

S’agissant des refugies afghans, l’Indonesie se 
felicite de la future conference internationale pour le 
retour et la reintegration des refugies afghans. Nous 
esperons que cette conference pourra mobiliser le 
soutien necessaire pour le retour et la reintegration en 
cours des refugies afghans et des personnes deplacees. 

Des partenariats avec les Etats de la region et la 
communaute internationale resteront des elements clefs 
pour la paix durable et le developpement en 
Afghanistan. La participation du President Karzai aux 
sommets recents de 1’Association sud-asiatique de 
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cooperation regionale et de 1’Organisation de 
cooperation de Shanghai est une evolution 
encourageante. Au niveau international, il y a plus 
urgent : le respect rapide des promesses de dons faites 
a la Conference de Paris. Nous nous felicitons a cet 
egard des efforts deployes pour ameliorer la 
coordination des efforts des donateurs et pour renforcer 
l’efficacite de l’aide. 

S’agissant de la Mission d’assistance des Nations 
Unies en Afghanistan (MANUA), ma delegation estime 
que la Mission restera utile pour aider le pays a 
s’attaquer aux differentes menaces a sa securite et a 
son developpement. Nous sommes toutefois 
preoccupes par les obstacles decoulant de la 
deterioration de la situation en matiere de securite dans 
le pays qui continue a entraver la mise en oeuvre de son 
mandat. Nous nous felicitons des preparatifs en cours 
par la MANUA pour ouvrir de nouveaux bureaux 
provinciaux. Nous esperons que cette expansion 
contribuera a une percee politique dans le pays, comme 
1’envisage le Secretaire general dans son rapport. 

Enfin, l’Indonesie tient a reaffirmer son plein 
appui a la MANUA et a son travail et a sa contribution 
a un Afghanistan pacifique, democratique et prospere. 

M. Le Luong Mingh (Viet Nam) (parle en 
anglais) : Je voudrais tout d’abord m’associer aux 
autres intervenants pour remercier M. Kai Eide, 
Representant special du Secretaire general, pour son 
expose et pour sa presentation au rapport du Secretaire 
general sur revolution de la situation en Afghanistan 
depuis mars 2008. Je souhaite egalement remercier 
l’Ambassadeur Zahir Tanin d’Afghanistan de sa 
presence et de sa declaration au Conseil. 

Comme l’indique le Secretaire general dans son 
rapport, en depit de nombreux efforts consentis par le 
Gouvernement et le peuple afghans et par la 
communaute internationale, la situation en Afghanistan 
s’est beaucoup compliquee au cours des derniers six 
mois. Nous sommes profondement preoccupes par la 
propagation des activites violentes et de 1’insurrection 
dans l’ensemble du pays, notamment dans les 
provinces voisines de Kaboul, ce qui a contribue a 
l’accroissement du nombre croissant de victimes 
civiles. L’ampleur et la portee de la violence entravent 
les efforts de reconstruction et menacent de saper les 
realisations initiales enregistrees par le Gouvernement 
et le peuple afghans a ce jour. 

Nous sommes preoccupes du fait que, comme 
l’indique la Mission d’assistance des Nations Unies en 


Afghanistan, du fait de cette situation, 190 000 enfants, 
dont la plupart vivent dans les districts fragiles du sud 
tels que Helmand et Kandahar, n’ont pas pu avoir acces 
a un recent programme de vaccination, et que les 
penuries dues a la secheresse et a la flambee des cours 
des denrees alimentaires touchent un sixieme de la 
population du pays, ce qui rend leur vie - deja difficile 
en raison de la gravite du conflit et de la violence - 
encore plus difficile. 

La tendance a 1’augmentation du nombre 
d’attentats visant le personnel, les convois et les 
installations humanitaires, ainsi que tous les attentats 
visant les civils quelle qu’en soit la raison, est un autre 
motif de grave preoccupation. A cet egard, nous 
exhortons toutes les parties concernees a respecter le 
droit international, y compris le droit international 
humanitaire, pour veiller a la securite de tous ceux qui 
effectuent leur noble travail humanitaire pour aider le 
peuple afghan et les civils innocents du pays. 

La situation que je viens de decrire en 
Afghanistan necessite que nous accordions la priorite 
au renforcement de la securite, ce qui est indispensable 
pour garantir la securite du peuple afghan, pour mettre 
en oeuvre des activites humanitaires et des programmes 
de developpement socioeconomique, et pour creer un 
environnement propice a un reglement politique 
durable. En meme temps, davantage d’efforts devraient 
etre deployes pour s’attaquer aux causes profondes du 
conflit. Des mesures doivent etre prises pour creer 
davantage d’emplois, et par consequent, des sources de 
revenu supplementaires, pour les habitants des zones 
rurales afm qu’ils dependent moins de la culture du 
pavot a opium et pour ameliorer les soins de sante, 
l’education et d’autres services sociaux afm que les 
Afghans de tous bords puissent comprendre qu’ils sont 
mieux lotis en tant que beneficiaires du processus de 
paix et de reconstruction plutot que de la violence et 
des hostilites. 

A cette fin, nous saluons les efforts considerables 
deployes par le Gouvernement afghan pour mettre en 
oeuvre la Strategie nationale de developpement de 
l’Afghanistan et pour atteindre les objectifs du 
Millenaire pour le developpement, ainsi que pour 
ameliorer ses capacites institutionnelles, y compris au 
niveau provincial, afm de promouvoir sa prise en 
charge a tous les niveaux de la gouvernance et 
d’utiliser plus efficacement l’aide internationale. Le 
dynamisme et la responsabilite des Afghans seront 
d’une importance fondamentale dans le processus de 
reconstruction. Toutefois, compte tenu des defis 
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considerables auxquels ils sont confrontes, le 
Gouvernement et le peuple afghans meritent 
l’assistance et l’appui constants de la communaute 
internationale. La communaute internationale doit 
accelerer la mise en oeuvre des engagements pris a la 
Conference de Paris en juin. 

En tant que facteur important de son 
developpement et de sa stabilite, la cooperation plus 
etroite de l’Afghanistan avec les pays voisins et les 
partenaires regionaux doit etre davantage encouragee. 
Les Nations Unies, par le truchement de la MANUA, 
doivent continuer a jouer un role essentiel pour 
coordonner et surveiller l’assistance internationale au 
pays. Nous voudrions insister sur le fait que, outre la 
necessite d’une gestion efficace, il est indispensable de 
veiller a ce que l’assistance humanitaire soit destinee 
aux Afghans les plus vulnerables, en particulier aux 
femmes et aux enfants, et vise a encourager une 
participation pleine, egale et efficace des populations 
locales dans le processus de decision. 

Pour terminer, je souhaite reaffirmer l’appui 
constant du Viet Nam au Gouvernement et au peuple 
afghans dans leur processus de reconstruction apres le 
conflit. Le Viet Nam continuera a travailler avec 
l’ONU et la communaute internationale pour 
contribuer a la reussite de ce processus en esperant que 
l’Afghanistan pourra bientot s’extirper des difficultes 
actuelles pour entrer dans une nouvelle ere de paix, de 
stabilite, de prosperite et de developpement durables. 

M. Ripert (France) : Je voudrais remercier 
M. Eide pour son expose et notre collegue, le 
Representant permanent d’Afghanistan, pour son 
intervention. Je voudrais assurer le Representant special 
de notre plein soutien a l’approche qu’il a developpee. 
Avec lui, nous voulons marquer notre confiance dans 
l’engagement de la communaute internationale. Le 
temps n’est ni au decouragement, ni a l’auto 
flagellation, mais a Faction patiente et determinee. En 
tout etat de cause, il n’y a pas d’altemative. 

La Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA) s’est vu confier un role de 
premier plan, notamment dans la coordination de l’aide 
civile. Il est essentiel que tous les acteurs 
internationaux appuient activement ce role de 
coordination. Il est aussi necessaire de donner a la 
MANUA les moyens necessaires pour lui permettre 
d’exercer pleinement son mandat. 

Comme le releve le rapport du Secretaire general 
(S/2008/617), revolution de la situation au cours des 


derniers mois presente des resultats contrastes. On doit 
ainsi constater les progres reels, en particulier la 
poursuite du renforcement de l’Armee nationale 
afghane, le lancement de la Strategie nationale de 
developpement de l’Afghanistan et certaines evolutions 
positives en matiere de developpement economique et 
social. Il faut aussi relever des avancees dans la lutte 
conter le trafic stupefiants, marquee par la diminution 
de la production d’opium et l’accroissement de la 
cooperation internationale contre le detournement des 
precurseurs chimiques necessaires a la production 
d’heroi'ne. Enfin, comme M. Eide l’a souligne, le 
recent remaniement ministeriel traduit une volonte 
reelle du President Karzai de rendre son gouvernement 
plus efficace. 

Nous observons aussi, cependant, la persistance 
d’elements preoccupants, qu’il s’agisse de la situation 
en matiere de securite, des risques de crise humanitaire 
cet hiver, ou de la situation en matiere de droits de 
l’homme. Le probleme de la bonne gouvernance, en 
particulier la lutte contre la corruption, reste un defi 
qui demandera des efforts accrus de la part du 
Gouvernement afghan, au-dela des mesures deja prises 
au cours des derniers mois. 

Nous sommes nous aussi preoccupes sur la 
question des victimes civiles. Comme M. Kai Eide l’a 
souligne, ces victimes sont principalement causees par 
les activites antigouvernementales. La France, dont les 
regies d’engagement sont particulierement strides, est 
toutefois consciente de la necessite de poursuivre les 
efforts accomplis par les forces internationales pour 
eviter toute victime civile, et elle est determinee a agir 
energiquement avec ses allies et avec ses partenaires a 
cette fin. 

Les difficultes et les defis auxquels l’Afghanistan 
fait face ne doivent cependant pas masquer les progres 
realises depuis sept ans. Je voudrais en particulier 
souligner la baisse de 25 % du taux de mortalite 
infantile, la scolarisation de 6 millions d’enfants, dont 
un tiers de filles, ainsi que la mise en place et la 
consolidation progressives des institutions 
democratiques afghanes. 

Le peuple afghan a exprime de maniere claire son 
choix pour la democratic et la stabilite en 2004 et 
2005; nous devons l’aider a preparer les prochaines 
elections de 2009 et 2010, qui seront cruciales pour 
parachever le processus democratique. 

Nous partageons le sentiment d’urgence exprime 
par le Representant special. La communaute 
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internationale et l’Afghanistan disposent d’une 
strategie, definie par le Pacte pour l’Afghanistan, 
adopte a Londres en 2006, et que vient prolonger 
aujourd’hui la Strategie nationale de developpement de 
l’Afghanistan et une feuille de route elaboree lors de la 
Conference internationale de Paris. Cette feuille de 
route repose sur un partenariat renouvele autour 
d’engagements mutuels visant a mieux prendre en 
compte les besoins concrets de la population. Ce point 
est fondamental, parce que c’est notamment a l’aune de 
1’amelioration de la situation de la population que 
1’intervention de la communaute internationale sera 
jugee, et que l’on pourra estimer qu’elle a atteint son 
but. 

Au-dela des premieres mesures d’ordre 
individuel, institutionnel, deja annoncees, telles que la 
reorganisation du travail gouvernemental afghan et la 
reforme du Conseil commun de coordination et de 
suivi, des mesures decisives doivent etre prises 
rapidement pour mettre en oeuvre ces engagements, par 
la communaute internationale, mais aussi par les 
autorites afghanes, qui seront amenees a assumer une 
part croissante de responsabilites dans le processus de 
reconstruction et de developpement. 

Parlant en tant que presidence de l’Union 
europeenne, je voudrais redire ici que 1’Afghanistan et 
les Nations Unies peuvent compter sur l’engagement 
indefectible de la France et de l’Union europeenne. 
Conformement au cadre fixe par le Conseil de l’Union 
europeenne en mai 2008, celle-ci continuera a jouer un 
role majeur dans la mobilisation de la communaute 
internationale en faveur de l’Afghanistan. 

L’Union europeenne est le deuxieme contributeur 
financier a la reconstruction de l’Afghanistan. Elle 
contribue, en particulier, au renforcement des capacites 
de la police afghane, qui constitue une priorite de la 
communaute internationale, notamment a travers la 
Mission de police de l’Union europeenne (EUPOL) en 
Afghanistan, dont les effectifs seront augmentes 
significativement. Sur le plan militaire, je souhaite 
rappeler que 25 des pays membres de l’Union 
europeenne participent a la Force internationale 
d’assistance a la securite (FIAS), dont ils composent, 
reunis, pres de la moitie des effectifs totaux. 

Une solution durable a la crise en Afghanistan ne 
peut etre seulement militaire. Elle doit etre avant tout 
politique. Notre objectif est d’aider le Gouvernement a 
developper les structures d’un Etat democratique, qui 
assure la securite de ses citoyens, respecte les droits de 


l’homme, et favorise le developpement economique et 
social. Cela necessite une approche globale fondee sur 
une meilleure integration des volets civil et militaire. 
Nous encourageons le developpement par les autorites 
afghanes d’un dialogue politique national le plus large 
possible, a tous les echelons. Ce dialogue devra se 
conduire dans le respect de la Constitution, et ne peut 
naturellement pas inclure les partisans du jihad, que 
nous devons continuer a combattre jusqu’a leur defaite. 

Comme Font souligne en particulier M. Kai Eide 
et le Representant permanent de l’ltalie, la stabilite en 
Afghanistan est intrinsequement liee a celle de la 
region. II est done essentiel de developper une 
approche coordonnee au niveau regional. La France est 
prete a y contribuer activement et travaille, ainsi que 
notre Ministre des affaires etrangeres, Bernard 
Kouchner, l’a annonce, a l’hypothese de l’organisation 
d’une conference regionale reunissant l’Afghanistan et 
ses voisins, dans le prolongement des travaux menes 
lors de la Conference internationale de soutien a 
l’Afghanistan. 

D’ores et deja, nous nous rejouissons du 
renforcement de la cooperation entre l’Afghanistan et 
ses voisins contre les menaces telles que le terrorisme 
et le trafic de drogue, ainsi que revolution positive des 
relations entre l’Afghanistan et le Pakistan, dont le 
nouveau Gouvernement democratique a manifeste sa 
determination a lutter contre le terrorisme. 

Pour finir, je veux ici reaffirmer avec force 
l’engagement resolu de la France, au sein de la FIAS 
comme aux cotes du Representant special, en appui a 
ses efforts pour que le peuple afghan retrouve au plus 
tot, comme il le merite, le chemin de la paix, de la 
securite et du developpement. 

Sir John Sawers (Royaume-Uni) {parle en 
anglais) : Je voudrais vous remercier, Monsieur le 
President, de diriger ce debat tres important. Permettez- 
moi d’abord de me feliciter du dernier rapport du 
Secretaire general sur la situation en Afghanistan 
(S/2008/617) et d’adresser des remerciements 
particuliers au Representant special, M. Kai Eide, pour 
son expose et pour les qualites de dirigeant et d’homme 
engage dont il a fait preuve depuis sa nomination en 
mars dernier. Nous saluons ses efforts et ceux de son 
equipe dans des circonstances, nous le savons, fort 
difficiles. Nous felicitons egalement l’Ambassadeur de 
l’Afghanistan, M. Tanin, pour sa contribution au debat 
d’aujourd’hui. 
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La forte presence des Nations Unies au premier 
plan doit continuer a se situer au cceur de l’approche 
internationale en Afghanistan. Nous saluons le travail 
fait par M. Eide pour restructurer et renforcer la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA), afin qu’elle puisse mieux faire aboutir les 
priorites sur lesquelles nous nous sommes mis 
d’accord. Nous devons prendre tres au serieux les huit 
mesures qu’il a propose d’executer au cours des six 
prochains mois. 

Nous attendons avec interet qu’un accord soit 
trouve d’ici a la fin de 1’annee sur une augmentation 
des ressources de la MANUA, qui lui permettent 
d’accroitre son action fondamentale sur la gouvernance, 
la mise en oeuvre de la Strategic nationale de 
developpement de l’Afghanistan, l’efficacite de l’aide, 
le defi humanitaire, l’amelioration de l’action des 
Nations Unies et une coordination internationale plus 
vaste. Cette action est primordiale pour parvenir a une 
reussite a long terme de l’Afghanistan, et l’action de la 
MANUA, pour soutenir le Gouvernement afghan dans 
la preparation des elections de l’annee prochaine, est 
particulierement importante. II est crucial d’obtenir une 
large participation et le Royaume-Uni salue la tache en 
cours d’inscription des electeurs. 

Le debat international est souvent axe sur la 
securite, pour de tres bonnes raisons, mais c’est une 
erreur de se concentrer sur la securite uniquement ou, 
tout au moins, separement des questions de 
gouvernance et de developpement. Comme nombre de 
personnes impliquees en Afghanistan l’ont dit depuis 
quelque temps, 1’insurrection ne peut etre vain cue 
uniquement par des moyens militaires. Nous l’avons 
entendu dire plusieurs fois aujourd’hui autour de cette 
table. L’action militaire restera evid eminent un element 
fondamental de notre approche dans les annees a venir, 
comme l’a dit le Representant special. Mais tout aussi 
importants sont les efforts du Gouvernement afghan, 
efforts soutenus par la MANUA et d’autres acteurs de 
la communaute internationale, pour aboutir a une bonne 
gouvernance, encourager la croissance economique et 
construire un processus democratique ouvert a tous, qui 
offre une voix a tous ceux qui sont prepares a atteindre 
leurs objectifs par des moyens pacifiques. 

Notre defi commun est de permettre aux Afghans 
d’atteindre, par eux-memes, cet objectif. Des progres 
ont ete realises. L’Armee nationale afghane est forte de 
65 000 hommes; elle continue de croitre en nombre et 
devient de plus en plus professionnelle. Elle joue 
d’ores et deja un role clef, aux cotes des forces 


internationales, pour faire echec a 1’insurrection. Les 
progres importants qu’elle a realises montre que 
l’Afghanistan est en mesure de reussir s’il dispose des 
infrastructures necessaires. 

Dans d’autres domaines, en particulier dans celui 
de la gouvernance et de la lutte contre la corruption, les 
progres sont plus modestes. II est essentiel de mettre en 
place une police professionnelle si nous voulons que 
les acquis du Gouvernement central profitent aux 
Afghans ordinaires, et il nous faut progresser 
davantage dans ce domaine. La nomination d’un 
nouveau Ministre de l’interieur est une mesure 
bienvenue, tout comme les autres remaniements 
ministeriels annonces le week-end dernier. 

Toutes les difficultes auxquelles est confronts 
l’Afghanistan sont rendues plus difficiles a regler par 
1’influence pernicieuse des stupefiants. Nous avons 
constate des progres cette annee, comme le 
Representant special l’a souligne - une diminution de 
19 % de la culture du pavot a opium et une 
augmentation des provinces ou le pavot n’est plus 
cultive de 13 a 18 cette annee. Mais nous ne saurions 
ceder au triomphalisme. La croissance de la production 
dans les regions ou la securite n’est pas satisfaisante, 
comme Helmand, demeure veritablement 
preoccupante. Le Royaume-Uni s’est propose d’etre le 
principal partenaire du Gouvernement afghan dans la 
lutte contre les stupefiants, et ce n’est pas un hasard si 
nous sommes convenus que nos forces devaient etre 
deployees a Helmand, l’une des provinces clefs pour le 
retablissement de la securite, ce qui constitue une 
mesure essentielle pour debarrasser la province de la 
production de stupefiants. 

C’est a juste titre que des preoccupations ont ete 
exprimees, y compris dans le rapport du Secretaire 
general, sur les victimes civiles. Comme je l’ai dit 
precedemment dans cette salle, toute victime civile est 
une victime de trop. C’est pourquoi les forces 
internationales deployees en Afghanistan mettent 
beaucoup de soin a reduire le risque de faire des 
victimes parmi les civils, notamment en informant a 
l’avance les populations locales, lorsque cela est 
possible, d’operations imminentes. II est toutefois bon 
de reevaluer en permanence et, si necessaire, 
d’ameliorer nos methodes sur la base de l’experience. 
Par ailleurs, nous devrions garder a l’esprit les 
observations du Representant special sur la question de 
savoir qui porte la responsabilite principale des 
victimes civiles. II s’agit des insurges et des auteurs de 
ce que Ton appelle attaques « asymetriques » - des 


18 


08-54873 



S/PV.5994 


attaques visant des civils ou qui ne tiennent pas compte 
des victimes civiles. 

Le rapport du Secretaire general met a juste titre 
en lumiere l’eventail des defis auxquels est confronts 
l’Afghanistan. Nous ne pourrons les relever que si nous 
adoptons une approche globale. La securite ne pourra 
prevaloir sans un travail soutenu en matiere de 
gouvernance, de developpement et de renforcement des 
capacites, et vice-versa. M. Eide a egalement dit 
recemment que la communaute internationale devait 
faire montre de davantage de dynamisme et d’un 
attachement renouvele a une solution durable en 
Afghanistan. Le Royaume-Uni appuie cet appel et 
continuera de jouer le role qui lui revient pour assurer 
un avenir stable et prospere a ses amis afghans. 

M. Kafando (Burkina Faso) : Je voudrais a mon 
tour remercier M. Kai Eide, le Representant special du 
Secretaire general, pour son expose ainsi que le 
Representant permanent de l’Afghanistan pour ses 
precieuses informations. 

II est preoccupant de constater que la situation en 
Afghanistan reste encore l’une des questions les plus 
complexes a l’ordre du jour du Conseil de securite. 
Nous avions salue en son temps la tenue et les resultats 
de la Conference internationale de Paris, qui avait jete 
les bases d’un partenariat politique et financier entre 
l’Afghanistan et la communaute internationale pour la 
reconstruction du pays. Pour qu’un tel partenariat porte 
les fruits escomptes, il faudrait que les conditions 
politiques et securitaires soient reunies pour assurer un 
climat plus apaise. 

Malheureusement, force est de constater que ces 
derniers temps, les combats se sont intensifies entre les 
insurges, d’une part, les forces afghanes et les forces 
de securite internationales, d’autre part, et qu’elles ont 
engendre de nombreuses victimes au sein de la 
population civile et parmi les humanitaires, tout en 
maintenant un niveau d’insecurite encore eleve. La 
determination des insurges, meme dans des provinces 
qui connaissaient jusqu’alors une relative accalmie, 
complique la tache de la Mission d’assistance des 
Nations Unies en Afghanistan (MANUA), alors meme 
qu’elle doit etendre ses bureaux provinciaux et, 
surtout, disposer de la plenitude de ses moyens et de 
ses capacites pour pouvoir accomplir efficacement son 
mandat. 

Pour le Burkina Faso, il est plus qu’urgent de 
rechercher la meilleure strategic possible de sortie de 
crise, notamment par la negociation et le renforcement 


du dialogue politique. Cela permettrait de creer les 
conditions les plus favorables pour assurer, a court 
terme, l’organisation des elections presidentielles en 
2009 et des elections legislatives en 2010 et, a plus long 
terme, l’instauration d’une paix durable et definitive 
dans le pays, qui comprendrait la prise en compte 
efficace de l’epineuse question du trafic de la drogue. 

Nous sommes toujours preoccupes par la 
situation humanitaire en Afghanistan. Tout en nous 
felicitant des mesures deja prises pour y repondre, ainsi 
que des appels lances a cet effet par les Nations Unies, 
nous exhortons la communaute internationale a rester 
mobilisee pour aider le peuple afghan a soulager ses 
peines. Nous lanijons le meme appel pour une prise en 
charge effective du sort des refugies et des personnes 
deplacees. A cet egard, nous saluons la tenue le 
19novembre prochain, a 1’initiative du Haut- 
Commissariat des Nations Unies pour les refugies et du 
Gouvernement afghan, d’une conference internationale 
relative au calendrier de leur retour et de leur 
reintegration. 

Une autre source de preoccupation majeure 
demeure la persistance, sur fond d’impunite, des 
violations des droits de l’homme, en particulier les 
executions extrajudiciaires, les violences sexuelles ou 
sexistes, y compris contre les enfants. Nous appelons a 
la prise de mesures energiques et courageuses, a 
l’instar du Plan d’action national pour les femmes 
afghanes du 19 mai 2008. 

Ma delegation se rejouit des avancees politiques 
obtenues malgre tout, dont 1’adoption de lois 
importantes. Meme si les divergences politiques n’ont 
pas encore permis 1’adoption de la loi electorate, cede 
du projet de loi sur la Commission electorate 
independante constitue une etape cruciale dans le cadre 
du processus electoral en cours. Reste, eu egard a 
1’extreme delicatesse des prochaines echeances, a tout 
mettre en oeuvre pour renforcer les mesures de securite, 
en droite ligne de cedes deja prises par les forces en 
presence et l’ONU pour appuyer la Police nationale. Il 
convient de noter egalement le vote de la loi 
anticorruption, la creation d’un Office superieur de 
controle, T amelioration des performances de 
1’administration publique, de la gouvernance locale et 
de la justice. Nous encourageons vivement les autorites 
a poursuivre et a intensifier ces actions. 

La solution definitive du probleme afghan passe 
egalement par une cooperation regionale et 
internationale renforcee. Nous nous rejouissons des 
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lors des nombreux signes de redynamisation des 
relations entre l’Afghanistan et les autres pays de la 
region, prometteurs pour la stabilite sous-regionale et 
regionale. Concernant la cooperation internationale, je 
voudrais a nouveau noter a quel point la contribution 
de la communaute internationale, y compris de l’ONU, 
est et demeure importante pour la paix, le relevement 
economique et la reconstruction nationale en 
Afghanistan. 

Quant a la MANUA, elle devrait pouvoir 
egalement compter sur l’appui du Conseil de securite 
pour F execution de son mandat, que nous venons de 
renouveler. 

M. Kumalo (parle en anglais) : Nous aussi, nous 
souhaitons la bienvenue a M. Kai Eide, le Representant 
special du Secretaire general en Afghanistan, et le 
remercier de sa presentation du rapport du Secretaire 
general sur la situation en Afghanistan (S/2008/617). 
Nous vous felicitons egalement de la presence de 
l’Ambassadeur de l’Afghanistan, M. Zahir Tanin, que 
nous remercions de sa declaration. 

La communaute internationale a interet a ce que 
l’Afghanistan soit un pays stable, pacifique et 
democratique. C’est la raison pour laquelle ma 
delegation estime que les difficultes auxquelles se 
heurte l’Afghanistan, et qui sont exposees en detail 
dans le dernier rapport du Secretaire general, ne 
sauraient etre sous-estimees. La deterioration de la 
situation en matiere de securite, 1’augmentation du 
nombre des victimes civiles, le fait que les lacunes en 
matiere de droits de l’homme persistent, et 
l’aggravation de la situation humanitaire comptent 
parmi les elements clefs de ces difficultes. La menace 
persistante posee a la securite par les activites 
insurrectionnelles et terroristes est le principal obstacle 
aux efforts d’edification de la nation et a la stabilite de 
l’Afghanistan. 

Les paragraphes 16 a 22 du rapport du Secretaire 
general illustrent clairement la deterioration de la 
situation en Afghanistan, notamment ces derniers mois. 
Dans ce contexte, nous deplorons toutes les tentatives 
visant a destabiliser le pays, en particulier les attentats 
terroristes commis contre des civils innocents, 
notamment les enfants. II est egalement preoccupant, 
comme le note le rapport, de voir que la deterioration 
de la situation securitaire a compromis l’execution du 
mandat de la Mission d’assistance des Nations Unies 
en Afghanistan (MANUA). 


Les pertes civiles sont une autre source de 
preoccupation. Comme le Secretaire general le note 
dans son rapport, le pays a connu une augmentation du 
nombre des victimes civiles. Ma delegation condamne 
toutes les attaques prenant pour cible des civils 
innocents. Nous demandons egalement aux forces 
internationales presentes en Afghanistan de reduire au 
minimum le risque de pertes civiles. 

Malgre toutes les difficultes susmentionnees, 
l’Afghanistan enregistre peu a peu des progres dans 
certains domaines. L’un des domaines les plus notables 
a cet egard est celui de la lutte contre les stupefiants. 
L’Afrique du Sud est encouragee par les informations 
faisant etat d’une baisse de la culture du pavot et du 
declin de la production d’opium. Nous encourageons le 
Gouvernement afghan et les autres parties interessees a 
poursuivre leurs efforts pour regler le probleme des 
stupefiants. Nous encourageons en outre le 
Gouvernement a ameliorer ses capacites 
institutionnelles en matiere de services publics et de 
developpement pour soutenir des solutions de rechange 
viables a la culture du pavot. 

Nous nous felicitons egalement des progres 
notables accomplis dans les domaines de l’etat de droit, 
de la gouvernance et de la cooperation regionale. Nous 
insistons sur l’importance de la cooperation regionale 
comme outil efficace pour promouvoir le 
developpement et la stabilite en Afghanistan. Dans ce 
contexte, ma delegation se felicite de l’amelioration 
des relations entre l’Afghanistan et ses voisins, en 
particulier le Pakistan. Nous apprecions la volonte deja 
manifestee par les deux pays de combattre 
l’extremisme et le terrorisme en ameliorant encore les 
dispositifs d’echange d’informations existants. 

Pour relever les defis auxquels est confronte 
l’Afghanistan, il est essentiel de suivre une approche 
integree et globale. A cet egard, il est vital d’ameliorer 
la coordination dans les domaines militaire, politique, 
humanitaire et du developpement. C’est pour cette 
raison que l’Afrique du Sud continue d’appuyer le role 
central et impartial joue par la MANUA et les activites 
qu’elle mene a la tete des efforts de la communaute 
internationale. Nous estimons nous aussi qu’il est 
necessaire de renforcer les capacites de coordination de 
la MANUA, afm de permettre a la Mission de faire une 
veritable difference sur le terrain. 

L’Afrique du Sud reaffirme son appui a la mise 
en oeuvre du Pacte pour l’Afghanistan et de la Strategie 
nationale de developpement de l’Afghanistan, places 
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sous le controle de la population afghane. Nous saluons 
egalement le role central joue par le Conseil commun 
de coordination et de suivi pour faciliter et surveiller la 
mise en oeuvre du Pacte pour l’Afghanistan. 

Enfin, nous louons le Representant special du 
Secretaire general pour l’Afghanistan, M. Eide, et le 
personnel de la MANUA des efforts inlassables qu’ils 
deploient en Afghanistan. 

M. Jurica (Croatie) {parle en anglais) : Je tiens a 
remercier le Representant special du Secretaire general 
pour l’Afghanistan, M. Kai Eide, de son expose 
complet et informatif et de la maniere avec laquelle il 
dirige la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA) en cette periode difficile et 
complexe. Parallelement, nous sommes heureux de 
souhaiter la bienvenue au Representant permanent de 
l’Afghanistan, M. Zahir Tanin, et nous le remercions de 
sa declaration. 

Mon pays, la Croatie, est encourage par le bon 
travail que la MANUA a accompli jusqu’a present, 
contribuant a coordonner les efforts humanitaires de la 
communaute internationale a l’appui du Gouvernement 
afghan. Ma delegation voudrait redire qu’elle soutient 
pleinement le role phare que la MANUA joue a cet 
egard. Comme cela est clairement indique dans le 
rapport du Secretaire general (S/2008/617), ce n’est 
que si toutes les parties interessees sont resolument 
pretes a coordonner leurs operations que la MANUA 
pourra etre en mesure de mener a bien son mandat. 

La Croatie est gravement preoccupee par 
1’aggravation de la situation securitaire en Afghanistan. 
L’insurrection s’intensifie et elle a desormais des 
repercussions nefastes dans des zones qui etaient 
autrefois relativement calmes. La situation a la region 
frontaliere du Pakistan, ou les activites hostiles ont 
augmente de maniere significative, est particulierement 
inquietante. Les nouvelles tactiques employees par les 
insurges, qui recourent de plus en plus a des attaques 
asymetriques, souvent menees dans des zones 
densement peuplees, ont largement contribue a 
1’augmentation du nombre des victimes civiles. 

Dans ce contexte, la Croatie estime qu’un strict 
respect du droit international humanitaire et des droits 
de l’homme devrait etre observe dans l’ensemble de 
l’Afghanistan, et que parallelement des mesures 
appropriees pour garantir la protection des civils 
devraient etre mises en place. Nous nous felicitons 
particulierement des efforts entrepris a ce jour par les 


forces internationales pour reduire le risque de pertes 
civiles. 

La Croatie est preoccupee par l’aggravation de la 
situation humanitaire, qui est essentiellement le resultat 
de l’insurrection en cours et de l’impact negatif du 
conflit sur l’acces humanitaire. La secheresse qui sevit 
actuellement et les prix eleves des denrees alimentaires 
a l’echelle mondiale n’ont fait qu’exacerber cette 
situation. Nous nous felicitons par consequent du 
deuxieme appel d’urgence conjoint lance pour attenuer 
la crise declenchee par les prix eleves des denrees 
alimentaires et par la secheresse, et ainsi aider les 
populations actuellement victimes de cette situation. 
Tres consciente de la gravite du probleme, la Croatie 
vient de donner 50 000 dollars par l’entremise du 
Programme alimentaire mondial pour repondre aux 
penuries alimentaires dans la province du Badakhstan. 

II est bien connu que 1’insurrection en 
Afghanistan est alimentee essentiellement par le 
commerce des drogues. Dans ce contexte, la Croatie est 
encouragee par le nouveau rapport de l’Office des 
Nations Unies contre la drogue et le crime (ONUDC), 
selon lequel la culture du pavot a opium a baisse de 
19% et la production d’opium de 6%. Nous nous 
felicitons des nouveaux efforts entrepris pour lutter 
contre ce fleau, et ce avec l’approbation du 
Gouvernement afghan et conformement aux resolutions 
pertinentes du Conseil de securite. 

La Croatie se felicite de voir que les efforts 
internationaux pour lutter contre le flux des 
precurseurs chimiques destines a la fabrication illicite 
d’heroi'ne, qui ont recemment obtenu le ferme appui du 
Conseil de securite avec l’adoption de la resolution 
1817 (2008), portent deja leurs fruits. Nous louons le 
role phare que joue l’Organe international de controle 
des stupefiants et nous nous felicitons du renforcement 
de la cooperation regionale sur cette question. 

Le probleme de la culture de 1’opium est 
inextricablement lie a celui de la corruption endemique 
qui mine l’Afghanistan. Nous nous felicitons done de 
1’adoption de la loi sur la corruption et de la creation 
du Bureau de surveillance de haut niveau charge de la 
lutte contre la corruption. A l’evidence, de telles 
mesures sont necessaires non seulement pour 
demontrer la determination du Gouvernement afghan a 
respecter les engagements qu’il a pris vis-a-vis de la 
communaute internationale, mais surtout pour 
renforcer la confiance des citoyens afghans ordinaires 
dans l’actuel Gouvernement. 
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La Croatie estime que les proches elections sont 
une priorite essentielle et qu’elles constitueront un 
veritable test des progres de l’Afghanistan en matiere 
de democratie. Tout en regrettant que le desaccord qui 
persiste au sein de l’Assemblee nationale ait empeche 
Tadoption d’une nouvelle loi electorale, nous sommes 
persuades que tous les textes de loi necessaires, y 
compris la legislation sur la Commission electorale 
independante, principal organe de coordination des 
elections, seront adoptes rapidement. 

En ce qui concerne les questions militaires et de 
securite, nous nous felicitons des ameliorations 
continues enregistrees au sein de l’armee nationale 
afghane et nous appuyons la demande de l’Afghanistan 
de relever le plafond de recrutement a 134 000 d’ici a 
2010. Nous nous felicitons tout particulierement du fait 
que le Gouvernement afghan assume une responsabilite 
croissante en matiere de securite dans le pays, et 
notamment que l’armee nationale afghane assure 
desormais la responsabilite principale de la securite a 
Kaboul. La Croatie examine en ce moment les 
modalites lui permettant d’envoyer en Afghanistan des 
equipes supplementaires pour former et guider l’armee 
nationale afghane qui feraient partie d’un cadre 
operationnel et d’une equipe de liaison. 

Nous saluons tous les efforts regionaux visant a 
la stabilisation et au developpement plus avant de 
l’Afghanistan. Les voisins du pays ont un role 
important a jouer dans l’appui a l’action du 
Gouvernement afghan en vue de securiser ses 
frontieres, mais aussi dans la mise a profit des 
possibilites conjointes offertes par le commerce, 
l’integration du marche de l’energie et la construction 
de l’infrastructure. Nous prenons note avec satisfaction 
des recents accords internationaux conclus par 
l’Afghanistan et ses voisins et nous exprimons notre 
plein appui aux initiatives deja lancees par le 
Representant special afin de souligner le potentiel de 
cooperation et de developpement economiques a 
l’echelle regionale. 

Nous sommes aussi parfaitement conscients qu’il 
n’existe pas de solution purement militaire au 
probleme afghan. Pour reussir, le Gouvernement 
afghan et la communaute internationale doivent 
adopter une approche globale qui fasse le lien entre les 
activites militaires, politiques, humanitaires et de 
developpement. Appuyer une approche globale suppose 
aussi d’encourager les efforts de l’Afghanistan pour 
reinsurer ses citoyens exclus dans la societe et les 
amener ainsi a renoncer a la violence et a accepter la 


Constitution afghane et les resolutions pertinentes du 
Conseil de securite. Nous partageons l’opinion que la 
MANUA a un role important a jouer pour ce qui est 
d’appuyer les activites de reconciliation menees par les 
Afghans eux-memes de toutes les falcons que le 
Gouvernement afghan jugera appropriees. En outre, la 
crise en Afghanistan n’est pas seulement un probleme 
national et regional; c’est aussi un probleme mondial. 
La lutte contre le terrorisme ne peut etre gagnee que 
grace a l’action concertee des acteurs internationaux 
concernes. 

La Croatie tient a affirmer sa ferme 
determination, exprimee a la Conference de Paris en 
juin, a collaborer etroitement avec les dirigeants 
afghans au profit de la Strategic nationale de 
developpement de l’Afghanistan, sur la base du Pacte 
pour l’Afghanistan de 2006. Qu’il me soit permis 
egalement de reaffirmer notre adhesion a 1’evaluation 
du Representant special selon laquelle les priorites 
defmies a la Conference de Paris sont suffisamment 
couvertes par le mandat de la MANUA, tel qu’enonce 
dans la resolution 1806 (2006). Dans ce contexte, nous 
nous felicitons des changements annonces par le 
President Karza'i dans son gouvernement, dans lesquels 
nous voyons un signe clair de la volonte afghane 
d’appliquer rigoureusement le programme de Paris. 

Nous partageons totalement le point de vue du 
Secretaire general qu’il faut mobiliser davantage de 
ressources humaines, administratives et securitaires 
pour que la MANUA remplisse son mandat et les 
priorites fixees. A cet egard, nous saluons la decision 
de la MANUA d’ouvrir de nouveaux bureaux 
provinciaux, renforqant ainsi encore sa capacite de 
communication, qui est cruciale pour 
l’accomplissement de son mandat. II y a clairement 
urgence. 

Enfin, tout au long de cette annee, la Croatie a 
releve d’environ 30 % le niveau de sa contribution 
militaire a la Force internationale d’assistance a la 
securite (FIAS). Par ailleurs, nous avons lance des 
projets de developpement dans la province de 
Badakhshan, dans les secteurs de la sante et de 
1’education, conformement aux priorites du 
Gouvernement afghan. Tout cela confirme notre 
profonde adhesion aux efforts de toute la communaute 
internationale pour rebatir un Afghanistan libre, sur et 
stable, ainsi que notre appui solide au Gouvernement et 
au peuple afghans. 
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M. Churkin (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Nous sommes reconnaissants a M. Eide pour 
son action au poste de Representant special du 
Secretaire general. Nous le remercions egalement pour 
son expose sur la situation en Afghanistan et pour sa 
presentation du rapport periodique du Secretaire 
general (S/2008/617). 

Nous partageons l’inquietude du Secretaire 
general au sujet de la degradation de la situation 
politique et militaire en Afghanistan. Nous notons en 
particulier Fintensification de l’activite terroriste des 
Taliban, d’Al-Qaida et d’autres groupes extremistes. 
L’attentat contre le President afghan, les nombreux 
actes de terrorisme a Kaboul et dans d’autres regions 
du pays et les attaques toujours plus frequentes contre 
le personnel humanitaire et des fonctionnaires de 
l’ONU, tous revendiques par les Taliban, montrent 
clairement la politique degression resolue que menent 
des extremistes qui veulent le pouvoir et sont prets a 
sacrifier la vie de parfaits innocents pour atteindre 
leurs objectifs. 

Dans de telles conditions, il faut suivre 
strictement la politique consistant a isoler les dirigeants 
extremistes, d’abord et avant tout ceux qui figurent sur 
la liste de sanctions du Comite du Conseil de securite 
cree par la resolution 1267 (1999), tout en laissant aux 
Taliban de la base qui ne se sont pas rendus coupables 
de crimes militaires la possibilite de retourner a une vie 
pacifique. C’est precisement une telle politique qui 
devrait etre poursuivie par la Mission des Nations 
Unies dans le cadre de l’execution de son mandat. 

Nous estimons que la tactique de pacification des 
Taliban et autres groupes extremistes est 
fondamentalement erronee. Toute tentative pour les 
flatter se solde par des atteintes inseparables au pouvoir 
central et aux principales forces politiques opposees 
aux Taliban. Malheureusement, l’idee d’une 
reconciliation avec les extremistes continue de trouver 
des zelateurs, tant parmi les representants des 
organisations internationales qu’en Afghanistan. 

Les activites des terroristes et des insurges qui 
n’ont pas depose les armes sont essentiellement 
financees par le trafic de drogue. De plus en plus 
souvent, les terroristes et les trafiquants de drogue 
coordonnent etroitement leurs actions, alors que les 
efforts de la communaute internationale pour combattre 
la menace narcotique afghane ne produisent 
malheureusement pas de resultats visibles. Qui plus est, 
nous observons une hausse sans precedent de la 


production de drogue en Afghanistan, ce qui menace 
directement toute la communaute internationale. 

Dans de telles conditions, nous estimons vital 
d’intensifier la lutte antidrogue tant en Afghanistan 
- ce qui comprend la destruction des cultures, la chasse 
aux trafiquants, la mise en oeuvre de programmes de 
cultures agricoles de substitution et la lutte contre le 
chdmage - que sur les territoires limitrophes du pays, 
et de le faire a la faveur du role de coordination de 
l’ONU et avec la participation des pays voisins, ainsi 
que par le biais de la mise en place d’un systeme de 
perimetres de securite fmanciere et antidrogue. 

II est egalement necessaire de mieux exploiter le 
potentiel des organisations regionales qui se montrent 
efficaces dans ce domaine, en particulier l’Organisation 
du Traite de securite collective (OTSC) et 
TOrganisation de Shanghai pour la cooperation. A 
l’heure actuelle, le mecanisme le plus efficace pour 
mettre a profit les initiatives internationales visant a 
contrer le flux des stupefiants afghans est TOperation 
antidrogue Channel, menee depuis 2003 sous l’egide de 
l’OTSC. 

Nous estimons egalement que la Force 
internationale d’assistance a la securite (FIAS) ne peut 
pas demeurer en marge des efforts deployes a l’echelle 
internationale pour contrer la menace narcotique en 
provenance de l’Afghanistan. II est important de noter 
que la resolution 1833 (2008), recemment adoptee par 
le Conseil de securite, vise a centrer le travail de la 
FIAS sur l’interaction avec le Gouvernement afghan et 
les autres parties interessees, y compris les acteurs 
regionaux, dans ce domaine. A defaut de combattre la 
menace de la drogue, au vu des liens etroits entre les 
activites terroristes et la production de stupefiants, 
Faction de la FIAS ne sera pas completement efficace. 

Nous sommes disposes a intensifier l’interaction 
concrete entre l’OTSC et l’OTAN dans la lutte contre 
le terrorisme et la drogue. A plusieurs occasions, nous 
l’avons fait savoir a nos partenaires de l’OTAN. 
Pourtant, jusqu’a present, l’OTAN n’a pas apporte la 
moindre reponse a notre proposition, en depit du fait 
qu’objectivement, une telle interaction permettrait 
d’obtenir de meilleurs resultats des efforts de la FIAS 
et des forces desormais actives en Afghanistan sous 
commandement de l’OTAN. Un exemple clair en est 
Faccord conclu a Bucarest sur la simplification des 
procedures de transit par le territoire russe pour les 
cargaisons non militaires afm d’assurer les arrieres de 
la FIAS en Afghanistan. 
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Une autre sphere importante de cooperation 
consiste dans le projet OTAN-Conseil russe qui vise a 
la formation conjointe du personnel des organismes de 
lutte contre la drogue de l’Afghanistan et des pays de 
transit d’Asie centrale au centre de formation du 
Ministere de l’interieur a Domodedovo. C’est la une 
vraie possibilite d’interaction dans la lutte contre la 
menace narcotique afghane. 

Nous partageons la preoccupation du Secretaire 
general face aux morts de plus en plus frequentes 
enregistrees parmi les civils afghans pacifiques, 
victimes des actions menees non seulement par des 
extremistes mais aussi par des contingents militaires 
internationaux. De tels incidents sapent clairement la 
confiance de la population locale dans l’action 
internationale en Afghanistan. II est necessaire que la 
FIAS prenne des mesures pour empecher la mort de 
civils pacifiques, avant tout d’enfants, du fait d’un 
recours aveugle ou excessif a la force, notamment aux 
bombardements. 

A ce propos, nous voudrions souligner une fois 
encore qu’il n’y a pas d’alternative a l’imperatif inscrit 
dans une decision recente du Conseil de securite, a 
savoir la necessity de respecter le droit international 
humanitaire pour empecher les pertes civiles. II s’agit 
d’un objectif de la plus haute importance dans le cadre 
de la stabilisation de l’Afghanistan a long terme, 
objectif egalement reaffirme par les dirigeants afghans 
et la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA). 

La Russie est convaincue qu’un reglement effectif 
de la situation en Afghanistan et des problemes graves 
que connaissent a present les dirigeants du pays sera 
impossible sans une approche integree de la part de la 
communaute internationale, emmenee par l’ONU, et 
sans l’octroi au Gouvernement afghan d’une plus 
grande independance dans la resolution des problemes 
interafghans. 

Nous avons appuye 1’initiative du Gouvernement 
fran 9 ais et d’autres, qui ont organise la Conference 
internationale de soutien a l’Afghanistan qui s’est 
tenue a Paris le 12 juin dernier, et nous y avons joue un 
role tres actif. Nous estimons que ses resultats doivent 
constituer une sorte de « feuille de route » pour la mise 
en oeuvre des objectifs que s’est fixes Kaboul, et qui 
sont contenus dans la Strategie nationale de 
developpement de l’Afghanistan pour la periode 2008- 
2013. Nous sommes convaincus que les efforts de la 
communaute internationale pour stabiliser la situation 


en Afghanistan et pour lutter contre les menaces 
terroristes et extremistes emanant de ce pays 
n’aboutiront pas tant que les conditions ne seront pas 
creees pour permettre au Gouvernement afghan 
d’assurer lui-meme la securite a l’interieur du pays. 
II faut souligner l’importance de la formation de forces 
armees nationales reellement operationnelles et des 
services de police equipes d’armes modernes. 

Les mesures entreprises en vue d’ameliorer la 
situation en matiere de securite doivent etre etayees par 
des tentatives de redressement socioeconomique de 
l’Etat afghan. Nous devons poursuivre nos efforts en ce 
sens. La Russie participe activement a ces efforts, et 
notamment a la mise en oeuvre d’une serie de projets 
visant a remettre en etat des infrastructures 
energetiques et des transports en Afghanistan. 

II convient de souligner une autre contribution de 
la Russie a la stabilisation de la situation economique 
du pays, a savoir 1’accord signe a Moscou visant a 
reduire la dette afghane a l’egard de la Russie de 
11 milliards 120 millions a 730 millions de dollars. 
Afm de promouvoir le developpement de 
l’enseignement superieur en Afghanistan, la Federation 
de Russie a offert 80 bourses par an depuis 2007 pour 
permettre a des etudiants afghans de venir etudier dans 
nos universites. La Russie a egalement fourni a 
l’Afghanistan une assistance militaire et technique 
pour un montant de 220 millions de dollars sur une 
base non remboursable. Nous sommes prets a continuer 
a faire les efforts necessaires. 

M. De Vengoechea (Panama) (parle en 
espagnol) : Je voudrais d’abord remercier le 
Representant special du Secretaire general, M. Kai 
Eide, pour l’expose qu’il vient de nous faire. Nous 
remercions egalement le Representant permanent de 
l’Afghanistan pour sa declaration et nous nous 
felicitons qu’il se soit exprime avant les membres du 
Conseil. 

Le tableau qui nous a ete brosse dans le rapport 
du Secretaire general (S/2008/617) montre bien que le 
travail de M. Eide et de son equipe est particulierement 
difficile et complique. Nous le felicitons done pour le 
travail qu’il a accompli jusqu’a present et nous lui 
souhaitons plein succes dans les mois a venir, qui 
seront nous le savons d’une importance cruciale. 

Meme si elle n’est pas nouvelle, la phrase selon 
laquelle « l’Afghanistan est a la croisee des chemins » 
n’a jamais ete plus exacte. La serie de revers essuyes 
par la communaute internationale ces derniers mois 
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nous laisse deux options : soit nous continuons a 
appliquer la meme strategic, et nous restons embourbes 
dans une guerre asymetrique interminable, dans 
laquelle personne ne gagne et ou nous sommes tous 
perdants, notamment le peuple afghan. Ou bien, en 
revanche, nous pouvons changer de cap et presser le 
pas pour reconstruire le pays, non pas grace au recours 
exclusif a la force, mais plutot par le dialogue, un 
dialogue qui recherche la reconciliation nationale et 
qui engendre la paix, la securite humaine et le 
developpement social. 

Le Panama est convaincu que deux mesures 
doivent etre prises de toute urgence pour changer de 
cap en Afghanistan. Premierement, nous devons 
conclure que, comme nous l’enseigne l’histoire, une 
victoire militaire en Afghanistan est non seulement une 
notion assez floue, mais ne pourra pas etre obtenue 
dans la pratique. Si nous pensons que la victoire en 
Afghanistan consiste en [’elimination totale des groupes 
d’insurges, alors nous nous trompons. L’insurrection 
afghane n’est pas le simple fait d’un groupe de 
terroristes, elle decoule d’un mouvement social 
complexe dont les racines sont ancrees dans la culture 
locale. 

II est certain que des engagements majeurs de la 
part des membres des forces internationales de securite 
sont necessaires pour pacifier le pays, notamment ses 
parties les plus violentes. Mais, au-dela de cela, le 
Panama estime que le Gouvernement afghan, avec le 
soutien de ses partenaires internationaux, doit redoubler 
d’efforts pour integrer les elements moderes de 
1’insurrection, y compris certains membres des Taliban 
qui renoncent a la violence, au retablissement d’un Etat 
afghan. Sans eux, la reconciliation nationale, base de 
toute societe multiculturelle et stable, sera impossible. 

Deuxiemement, il faut renforcer 1’engagement 
politique vis-a-vis de l’Afghanistan. Ceci n’implique 
pas seulement d’augmenter l’aide politique, 
diplomatique et economique pour la reconstruction, 
mais aussi de redoubler d’efforts pour que les Afghans 
ordinaires sentent que leur pays a pris une meilleure 
direction et que leur niveau de vie s’ameliore grace a 
T action du Gouvernement et de la communaute 
internationale. 

Comme l’indique le dernier rapport du Secretaire 
general, cette action necessite des efforts de premier 
plan pour, entre autres, etablir l’etat de droit dans tout 
le pays, deraciner la corruption qui envahit certaines 
parties du Gouvernement, et ameliorer le niveau de vie 


de chaque citoyen, notamment dans les regions les plus 
reculees du pays. 

En fin de compte, il ne sert guerre d’avoir un Etat 
reconstruit si son peuple vit dans la penurie et dans 
l’insecurite, s’il ne jouit pas des dividendes de la paix. 
Une telle situation mene au desespoir, a la violence et a 
l’extremisme. 

M. Weisleder (Costa Rica) {parte en espagnol) : 
Notre delegation souhaite tout d’abord remercier le 
Secretaire general pour son rapport (S/2008/617) et 
M. Kai Eide pour son expose de ce matin, qui mettait a 
jour le rapport ecrit. Nous souhaitons egalement 
remercier le Representant permanent de [’Afghanistan, 
S. E. M. Zahir Tanin, pour sa declaration. A l’instar du 
Panama, nous remercions la presidence d’avoir permis 
au Representant de l’Afghanistan de s’exprimer avant 
les membres du Conseil. 

S’agissant de la situation sur le terrain et 
s’agissant du rapport du Secretaire general, nous 
constatons que le Secretaire general indique clairement 
et a maintes reprises que la situation en Afghanistan, en 
depit de quelques ameliorations, s’est considerablement 
deterioree, notamment en matiere de securite. D’apres 
ce rapport, le nombre des victimes a augmente de 44 % 
entre aout 2007 et aout 2008. La deterioration de la 
situation en matiere de securite cependant, comme 
1’indique clairement le rapport, resulte d’une 
combinaison de plusieurs facteurs differents. M. Eide 
nous a fourni une explication complementaire de cette 
situation, et nous souhaiterions en relever quelques 
aspects. 

La question de la gouvernance est au cceur des 
defis que pose cette situation et au cceur de la 
combinaison de facteurs a laquelle nous avons fait 
reference. A cet egard, le Secretaire general indique, 
dans son rapport, et je cite : 

«Malgre ces faits nouveaux positifs, le 
principal probleme qui se pose au gouvernement 
central a cet egard est de creer des capacites au 
niveau infranational, l’action dans ce domaine 
etant encore entravee par le manque de moyens et 
de ressources, ainsi que par la corruption. » 
{S/2008/617, par. 45) 

A la presente seance, nous souhaitons souligner 
que nous sommes preoccupes par la question de la 
corruption, mentionnee par le Secretaire general dans 
le paragraphe que je viens de citer. Dans le meme 
contexte, le rapport indique que le climat d’impunite 
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perpetue la notion que le crime et Tabus de pouvoir 
sont des phenomenes acceptables. Pour le Conseil de 
securite, cela est bien entendu inacceptable. 

Nous ne pouvons pas cacher notre preoccupation 
devant 1’augmentation du nombre de victimes civiles. 
La majorite de ces victimes sont causees par la main 
assassine des insurges. Mais, malheureusement, 
certaines sont egalement causees par des erreurs 
commises par les forces internationales. Fait 
regrettable, grave et preoccupant, les extremistes ont 
meme attaque des convois humanitaires, y compris des 
convois de l’ONU. 

La crise alimentaire qui menace, non limitee a 
l’Afghanistan, est due a des facteurs internes et 
externes et le Gouvernement afghan et la communaute 
internationale doivent s’attaquer au probleme avec 
l’urgence et l’attention requises, pour des raisons tant 
humanitaires que strategiques. A cet egard, toute la 
cooperation que la communaute internationale pourra, 
le plus vite possible, apporter a l’Afghanistan et a son 
gouvernement pour attenuer cette menace de crise 
alimentaire et remedier a la situation jouera un role non 
seulement humanitaire, mais egalement strategique. En 
effet, plus la faim augmente, plus le risque grandit de 
voir d’autres secteurs rejoindre 1’insurrection 
extremiste. 

Nous ne voulons pas ignorer les aspects positifs 
du rapport, en particulier la reduction de la production 
des matieres premieres et le controle de l’importation 
des precurseurs chimiques servant a la fabrication de 
l’opium; l’adoption de lois importantes par le 
Parlement; et, comme l’Ambassadeur Tanin nous en a 
informes, la hausse de 300 % de la production 
industrielle en Afghanistan depuis 2001. 

Pour finir, nous aimerions poser quelques 
questions a M. Eide. Premierement, hormis ses espoirs 
et sa conviction personnelle, qu’est-ce qui lui fait croire 
que les recents changements politiques, notamment au 
sein des Ministeres de l’interieur et de l’agriculture, 
constituent des elements ou des faits nouveaux positifs, 
comme il l’a dit dans sa declaration? Deuxiemement, il 
ressort, a la fois du rapport du Secretaire general et de 
Fexpose de M. Eide de ce matin, a moins d’une erreur 
de notre part, que des plaintes sont emises au sujet de la 
question de la coordination, question si essentielle 
qu’elle etait au centre du mandat donne a la MANUA 
en vertu de la resolution 1806 (2008) du Conseil de 
securite en mai dernier. La question est la suivante : que 
peut faire le Conseil pour cooperer davantage avec 


M. Eide et son equipe sur cet aspect particulier et 
d’autres juges importants? 

Le rapport signale a juste titre que la coordination 
est possible des lors qu’il existe une volonte d’etre 
coordonne, mais j’aimerais que M. Eide nous explique 
plus en detail quels sont les obstacles, en la matiere, 
parce que, j’insiste, dans notre resolution precedente, 
la coordination etait au centre des taches ajoutees au 
nouveau mandat. 

Enfin, etant donne qu’il s’agit d’informations 
fournies par l’Ambassadeur et le Representant 
permanent, je me demande s’il peut expliquer pourquoi, 
malgre le triplement de la production industrielle en 
Afghanistan au cours des sept dernieres annees, les taux 
de chomage et de pauvrete demeurent si eleves. 

Le President {parle en chinois) : Je vais 
maintenant faire une declaration en ma qualite de 
representant de la Chine. 

Tout d’abord, je remercie M. Kai Eide, 
Representant special du Secretaire general pour 
l’Afghanistan, pour son expose exhaustif. Nous nous 
felicitons de la Conference internationale sur 
l’Afghanistan qui s’est tenue a Paris en juin et de la 
Strategie nationale de developpement de l’Afghanistan 
etablie par le Gouvernement afghan. Nous appuyons le 
role central et continu joue par la Mission d’assistance 
des Nations Unies en Afghanistan (MANUA) pour 
coordonner l’aide de la communaute internationale a 
l’Afghanistan, conformement a la resolution 
1806 (2008) du Conseil de securite. 

Le Gouvernement afghan est confronte 
actuellement a de nombreuses et profondes difficultes. 
En particulier, la deterioration reguliere de la situation 
en matiere de securite, la hausse de la violence et des 
attentats terroristes, ainsi que le lourd bilan des 
victimes civiles du au conflit, suscitent la vive 
preoccupation de la communaute internationale. A cet 
egard, je voudrais souligner les points suivants. 

Premierement, la communaute internationale doit 
fournir un effort important pour aider l’Afghanistan a 
resoudre son probleme de securite. La question de la 
securite exige avant tout des efforts de la part du 
Gouvernement et du peuple afghan eux-memes. La 
communaute internationale devrait allouer davantage 
de ressources pour aider le pays a accelerer la 
constitution de son armee et de ses forces de police, et 
pour renforcer sa capacite d’assurer de maniere 
autonome la securite et la stabilite sociale dans le pays. 
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Nous demandons installment a tous les groupes 
ethniques et a toutes les parties en Afghanistan d’agir 
dans l’interet a long terme du pays et de son peuple, de 
continuer a promouvoir et pratiquer une culture de la 
reconciliation, et de preserver et consolider l’autorite 
du Gouvernement central. Nous demandons 
instamment aux forces internationales de prendre 
toutes les mesures preventives possibles et de faire leur 
maximum pour eviter que des civils soient victimes des 
actions militaires. 

Deuxiemement, au cours de la periode a venir, la 
communaute internationale devrait faire le necessaire 
pour assurer le bon deroulement des elections 
presidentielles en Afghanistan, pour lesquelles 
l’enregistrement des electeurs vient de commencer. Au 
cours des prochains mois, la MANUA et la Force 
internationale d’assistance a la securite devraient se 
concentrer en priorite sur la fourniture de services pour 
les elections generates et, en particulier, devraient faire 
en sorte que ces elections se deroulent dans des 
conditions de securite. 

Troisiemement, la realisation d’une paix et d’une 
stabilite durables en Afghanistan dependra 
essentiellement du developpement economique et de 
1’amelioration du niveau de vie. La recente secheresse 
et la hausse des prix alimentaires ont encore aggrave la 
crise humanitaire en Afghanistan, ce qui menace 
fortement la securite et la stabilite sociales du pays. La 
communaute internationale doit honorer son 
engagement de fournir une assistance et d’aider le 
Gouvernement, pas a pas, a mettre en oeuvre la 
Strategie nationale de developpement. 

En tant que pays voisin et ami, la Chine attache 
une grande importance a la stabilite et au 
developpement de l’Afghanistan. Nous sommes prets a 
continuer d’aider le pays dans toute la mesure de nos 
moyens. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil de securite. 

Je donne la parole au representant de l’Inde. 

M. Sen (parle en anglais) : Permettez-moi, tout 
d’abord, Monsieur le President, de vous feliciter pour 
votre accession a la presidence du Conseil de securite 
pour ce mois-ci. Je voudrais egalement faire part de ma 
satisfaction concernant 1’inscription au programme de 
travail du debat d’aujourd’hui sur la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) et la situation dans ce pays, question qui 


interesse directement notre delegation. Nous saluons 
egalement le rapport du Secretaire general 
(S/2008/617) et remercions l’Ambassadeur Eide pour 
son expose exhaustif. 

Le dernier rapport du Secretaire general montre 
clairement que l’Afghanistan vit une periode tres 
difficile. L’intensification des attaques asymetriques 
commises dans des zones qui avaient ete debarrassees 
des Taliban et d’Al-Qaida est un signe profondement 
preoccupant. Le fait que des civils, des travailleurs 
humanitaires, des convois de l’ONU et des 
representations diplomatiques, y compris notre mission 
a Kaboul, ont ete attaques, souligne clairement la 
cruaute des ennemis face auxquels nous nous trouvons. 

Le nombre de morts de plus en plus eleve parmi 
les civils est veritablement consternant mais ce sont les 
Taliban, Al-Qaida et ceux qui les soutiennent et leur 
fournissent des ressources qui portent clairement la 
responsabilite ultime de ces victimes. Cette violence 
inhumaine met en evidence la necessite de veiller a 
faire preuve de prudence dans nos actions et nos 
messages collectifs. Nous devons eviter de leur faire 
voir un sentiment de soulagement ou une trace de 
desespoir ; par-dessus tout, nous ne devons pas faire 
l’honneur aux terroristes de les mettre sur le meme 
pied que les forces de l’ordre. C’est la raison pour 
laquelle nous nous sentons mal a l’aise a la lecture des 
passages du rapport qui font etat de victimes causees 
par les forces antigouvernementales et les forces 
progouvernementales. 

Le chemin a parcourir peut etre seme 
d’embuches, mais il est clair. Nous n’avons pas d’autre 
choix que de travailler collectivement a l’application 
d’une strategie en trois elements clefs en Afghanistan. 
Le premier element doit etre la securite car, sans 
securite, ni les Afghans ni les populations de nos 
propres pays ne verront les dividendes tant attendus de 
la paix apres des decennies de privation en 
Afghanistan. Le renforcement des capacites de 
gouvernance en Afghanistan doit etre le deuxieme 
element, sinon, nous risquons de faire porter la 
responsabilite a nos partenaires afghans sans avoir 
veille a ce qu’ils aient les moyens de l’assumer. Le 
troisieme element est l’aspect regional, car si 
l’Afghanistan n’est pas en paix dans sa region, de la 
meme maniere, nous ne pouvons esperer stabiliser 
l’Afghanistan uniquement de l’interieur. Je voudrais 
approfondir brievement ces trois aspects qui sont lies 
les uns aux autres. 
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Tout d’abord, en ce qui concerne la securite, il 
n’est guere le moment actuellement d’avoir des doutes 
ou des hesitations sur Topportunite d’appliquer des 
mesures energiques en Afghanistan tout en elargissant 
les efforts concertes dans les domaines politique et 
militaire au-dela des frontieres de TAfghanistan. II 
nous faut aller beaucoup plus loin pour atteindre 
l’objectif bien etabli qui consiste a saper la capacite de 
frappe des Taliban, tout en leur refusant l’acces a des 
refuges surs, a des sources de fmancement et a des 
armes. L’application constante de la force partout ou 
des groupes terroristes sont presents doit aller 
davantage de pair avec la realisation des objectifs 
politiques de notre action en Afghanistan, dans le cadre 
de laquelle la MANUA doit jouer un role important. 

Cela m’amene a ma seconde observation, qui 
porte sur le developpement et Taide internationale. 
Avec Tadoption de la Strategie nationale de 
developpement de TAfghanistan a la Conference de 
Paris en juin dernier, nous disposons desormais d’une 
feuille de route claire. Le nouveau mandat de la 
MANUA nous fournit un outil privilegie pour nous 
aider a aligner notre aide sur la Strategie. II nous 
appartient de deployer nos efforts d’une maniere qui 
corresponde aux objectifs fixes dans la Strategie. A cet 
egard, la MANUA et le Gouvernement afghan doivent 
jouer un role de chef de file. 

Nous partageons le sentiment du Secretaire 
general, exprime dans son rapport, sur le fait que la 
communaute internationale ne doit pas seulement 
fournir des ressources, mais egalement susciter une 
percee politique pour « inverser les tendances 
negatives et accelerer les progres la ou des resultats 
positifs ont ete enregistres » (S/2008/617, par.6). Dans 
le contexte specifique de TOrganisation des Nations 
Unies, il est maintenant essentiel que nous 
renouvelions notre engagement vis-a-vis de ce nouveau 
role de la MANUA en veillant a ce qu’elle dispose 
effectivement des ressources necessaires a cette fin. 

Nous nous faisons egalement l’echo de Tappel 
lance par plusieurs intervenants pour que de plus 
amples efforts soient consentis pour faire face a 
T aggravation de la situation humanitaire, en particulier 
a la crise alimentaire. 

Pour ce qui est du domaine specifique des 
ressources, TInde est egalement favorable a une plus 
grande rationalisation de Taide fournie par le biais du 
budget national afghan. Pour que des progres durables 
accomplis, il faudra que nous soyons en mesure 


d’encadrer le renforcement des capacites dans tous les 
secteurs de la gouvernance, notamment dans le 
processus budgetaire ainsi que dans d’autres 
mecanismes gouvernementaux. Dans le meme temps, 
nous devons veiller a ce que des ressources suffisantes 
soient mises a la disposition des organismes publics 
nouvellement formes. C’est pour cette raison que le 
renforcement des capacites est un element prioritaire 
de tous les programmes d’assistance de TInde en 
Afghanistan. Je voudrais ajouter a ce propos que TInde 
a recemment annonce qu’elle allait augmenter ses 
contributions a TAfghanistan, qui s’eleveront 
desormais a 1,2 milliard de dollars. Nous nous 
felicitons egalement d’avoir acheve la route Zaranj 
Delaram, Tun des trois grands projets d’infrastructure 
entrepris par TInde en Afghanistan. 

La cooperation regionale est le troisieme des 
elements qui doivent etre appliques en parallele pour 
stabiliser TAfghanistan, et comprend, entre autres, la 
cooperation economique regionale. L’adhesion de 
TAfghanistan a TAssociation sud-asiatique de 
cooperation regionale et a d’autres groupes regionaux, 
comme TOrganisation de Shanghai pour la cooperation, 
vise a redonner vie aux liens historiques que 
TAfghanistan entretenait avec les pays de sa region. 

Mais la principale difficulte qui subsiste, pourtant, 
est de veiller a ce que les programmes mis au point 
dans le cadre de ces organisations regionales soient 
effectivement appliques. Il s’agit entre autres de lever 
les obstacles a Texpansion des liens commerciaux et 
economiques, notamment les barrieres qui entravent le 
bon fonctionnement du commerce et du transit 
terrestres et les activites des mecanismes mis en place 
pour remedier aux problemes poses par le trade de 
drogues, le terrorisme transnational, etc. En fin de 
compte, chaque defi represente une occasion, mais nous 
devons deployer davantage d’efforts pour appliquer des 
mesures avant de pouvoir tirer parti de ces occasions. 

Pour terminer, je dois reaffirmer la necessite 
d’eviter d’avoir des attentes demesurees. Il est tentant 
d’essayer de reproduire nos propres modeles 
socioeconomiques dans un pays qui a besoin d’une 
assistance sous toutes les formes possibles apres des 
decennies de conflits, mais il n’est pas realiste de 
vouloir resoudre tous les problemes de TAfghanistan 
en une fois. Nous devons par consequent accepter le 
fait que les progres se poursuivront secteur par secteur, 
de maniere partielle et parfois meme episodique. A 
moins de faire preuve de patience et de perseverance, 
toutefois nous ne pourrons pas garantir que nous 
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suivrons veritablement une approche repondant a la 
demande sur le terrain, et, sans une telle approche, 
malgre tous nos efforts, notre action n’aura pas la 
legitimite necessaire. C’est pour cette raison que nous 
reaffirmons qu’il est important que ce soit 
l’Afghanistan qui determine les priorites dans les 
taches a accomplir. 

Le President (parle en chinois ) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Japon. 

M. Takasu (Japon) {parle en anglais) : Je 
voudrais pour commencer remercier le Representant 
special Kai Eide de son expose tres utile de ce matin. 
Nous accueillons aussi avec satisfaction le rapport du 
Secretaire general (S/2008/617). 

Nous partageons revaluation franche que le 
Secretaire general a faite des difficultes rencontrees en 
Afghanistan. La situation securitaire et humanitaire, en 
particulier, est tres preoccupante. Dans le meme temps, 
nous devrions reconnaitre les resultats importants 
obtenus dans l’edification de l’Etat afghan au cours des 
sept dernieres annees. Nous sommes convaincus que 
grace aux efforts resolus du Gouvernement et du peuple 
afghans et a l’action conjuguee de la communaute 
intemationale, la situation peut s’ameliorer. La seance 
d’aujourd’hui constitue une occasion importante de 
prouver notre determination sans faille a aider 
l’Afghanistan arealiser ses aspirations. 

La situation en matiere de securite est d’une 
importance capitale. Alors que les insurges recourent 
de plus en plus a des attaques asymetriques, le nombre 
de victimes innocentes parmi les civils augmente. Nous 
sommes profondement preoccupes par le fait que 
meme les travailleurs humanitaires et leurs convois 
sont de plus en plus pris pour cible. Un travailleur 
humanitaire japonais a recemment ete tue. Ces attaques 
odieuses ne sont pas acceptables. Nous condamnons 
toutes les attaques perpetrees contre ces innocents qui 
aident sincerement l’Afghanistan. 

II faut renforcer de toute urgence les forces de 
securite afghanes. Le Japon appuie pleinement la 
decision du Conseil commun de coordination et de 
suivi d’accroitre les effectifs de l’armee nationale 
afghane. La reforme de la police nationale afghane et 
du Ministere de l’interieur devrait egalement etre 
acceleree. Le Japon appuie les efforts deployes par le 
Gouvernement afghan en fournissant une aide sous 
forme de salaires a la police par le biais du Fonds 
d’affectation speciale pour la loi et l’ordre public en 
Afghanistan. Pour ameliorer la securite, la question de 


la gouvernance du Gouvernement central et des 
gouvernements locaux est cruciale et doit faire l’objet 
d’une attention particuliere. Nous esperons que les 
engagements en faveur de la lutte contre la corruption 
se concretiseront et que des mesures concretes seront 
prises. 

Les forces internationales jouent un role 
indispensable dans la securite du pays. Le Japon se 
felicite de l’adoption a l’unanimite de la resolution 
1833 (2008), ce qui temoigne de la solidarite de la 
communaute intemationale dans la lutte antiterroriste. 
Le Japon est resolu a continuer de jouer le role 
important qui lui revient dans le soutien des activites 
de la coalition Operation Liberte immuable dans 
l’Ocean indien. 

Le demantelement des groupes armes illegaux 
contribue a ameliorer la situation en matiere de 
securite. En Afghanistan, plus de 370 groupes armes 
illegaux ont ete demanteles. Les projets de 
developpement mis en oeuvre dans les provinces qui se 
sont engagees a demanteler ces groupes n’ont jamais 
donne de si bons resultats. Pourtant, etant donne 
l’importance et l’urgence de ces efforts, le rythme des 
progres doit etre accelere. La creation d’une unite 
chargee du demantelement des groupes armes illegaux 
ces prochaines semaines au sein du Ministere de 
l’interieur constituera un pas avant. Le Japon 
continuera de faire tout son possible pour appuyer le 
Gouvernement afghan par la coordination des politiques 
et la fourniture de l’aide necessaire dans ce domaine. 

La lutte contre les stupefiants represente une 
autre question prioritaire appelant une action urgente. 
En complement des efforts en cours, notamment la 
pleine application de la Strategie nationale de lutte 
contre la drogue, il faudra envisager de nouvelles 
mesures pour supprimer le lien qui existe entre les 
insurges d’une part, et la production et le trafic de 
stupefiants de 1’autre. 

Dans le domaine de la reconstruction et du 
developpement, des mesures concretes ont ete arretees 
pour mettre en oeuvre la Strategie nationale de 
developpement de l’Afghanistan, sur la base des 
resultats de la Conference de Paris. Nous nous 
felicitons de la decision prise recemment de rationaliser 
et de rendre plus efficace le processus de decision du 
Conseil commun de coordination et de suivi. 

Cependant, il reste beaucoup a faire aussi bien du 
cote afghan que du cote international. Les engagements 
et les promesses de la communaute intemationale 
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doivent etre concretises et mis en oeuvre promptement. 
Je suis heureux que le Japon se soit quant a lui acquitte 
de presque tous les engagements financiers qu’il avait 
precedemment pris et la contribution supplemental 
qu’il a annoncee a Paris sera aussi versee en temps 
voulu. Je voudrais m’associer a l’appel du Secretaire 
general qui demande que les promesses se concretised 
dans des mesures urgentes. 

Les elections de 2009 et de 2010 sont trop 
importantes pour pouvoir echouer. Leur succes est 
indispensable a la consolidation des efforts 
d’edification de la nation et de la democratie dans le 
pays. II faut done veiller a ce que la volonte du peuple 
afghan soit dument refletee. Le processus d’inscription 
sur les listes electorates a commence et fait office de 
premiere etape des preparatifs. D’autres vont suivre. Le 
Gouvernement afghan et la communaute internationale 
doivent ensemble tout mettre en oeuvre pour mener a 
bien les preparatifs requis en temps voulu, de maniere 
a ce que les elections soient organisees de maniere 
libre, juste et sure. Le Japon accordera son plein appui 
au Gouvernement afghan et a l’ONU. 

La cooperation regionale est un autre element 
essentiel pour parvenir a la stabilite et au 
developpement dans le pays. Nous nous felicitons des 
avancees positives actuellement en cours, notamment 
la preparation de la prochaine assemblee sur la paix et 
de la conference afghane sur la cooperation 
economique. Le Japon donne la priorite a l’assistance a 
la region situee a la frontiere entre le Pakistan et 
1’Afghanistan, y compris le suivi de 1’initiative du G-8. 

Inverser la tendance negative actuelle et parvenir 
a la stabilite sociale et economique constitue un defi 
colossal pour la communaute internationale tout entiere. 
Dans cet effort, le role de coordination de la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) est plus important que jamais. Je salue avec 
enthousiasme le role phare que joue M. Kai Eide dans 
fexecution de cette tache difficile, ainsi que le 
devouement dont fait preuve le personnel de la 
MANUA, qui travaille dans des conditions 
extremement dures. Le Japon appuie le renforcement 
des capacites et la satisfaction des besoins prioritaires 
de la MANUA afin que cette derniere puisse pleinement 
s’acquitter du mandat que lui a confie le Conseil. 

Le President (parle en chinois ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Republique 
islamique d’lran. 


M. Khazaee (Republique islamique d’lran) 
(parle en anglais) : Je voudrais tout d’abord vous 
feliciter, Monsieur le President, pour votre accession a 
la presidence du Conseil de securite pour le mois en 
cours. Nous remercions par ailleurs le Secretaire 
general et son Representant special, M. Kai Eide, des 
efforts sinceres qu’ils deploient. Je voudrais egalement 
remercier tous leurs collegues de la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) pour le ferme attachement et le devouement 
precieux dont ils font preuve a l’egard de la 
consolidation de la paix et de la stabilite en 
Afghanistan. Le role central de coordination des efforts 
internationaux en Afghanistan joue par l’Organisation 
des Nations Unies est d’une importance capitale, et 
nous l’appuyons pleinement. 

Le dernier rapport du Secretaire general sur la 
situation en Afghanistan (S/2008/617), ainsi que la 
realite sur le terrain, nous brosse un tableau mitige. 
D’un cote, nous voyons que le Gouvernement et le 
peuple afghans obtiennent des succes remarquables 
dans divers domaines, mais de l’autre, et malgre tous 
ces progres, de nombreux defis redoutables, comme 
1’insecurity, la culture de pavot, la production de 
stupefiants, le trafic de drogue et la crise humanitaire, 
entre autres, doivent encore etre releves et continuent a 
mettre en peril la stabilite et le developpement de 
l’Afghanistan, ainsi que de la region et meme au-dela. 

II est tres preoccupant de constater, ainsi que 
l’indique le rapport dont le Conseil est saisi, que la 
situation en matiere de securite en Afghanistan s’est 
deterioree. L’augmentation du nombre des attentats 
terroristes et de la violence dans certaines regions de 
l’Afghanistan, qui sont le fait des Taliban, d’Al-Qaida 
et d’autres groupes terroristes et criminels, couplee a la 
propagation du trafic de drogue, cree de graves 
difficultes. L’augmentation du nombre des victimes 
civiles, du fait du terrorisme, mais aussi en partie a 
cause des operations militaires menees par les forces 
etrangeres, est egalement une autre source de 
preoccupation pour le peuple afghan et 1’opinion 
publique internationale. 

L’on ne pourra pas gagner les cceurs et les esprits 
des Afghans, qui ont vecu tant de souffrances et 
d’epreuves ces dernieres decennies, en s’appuyant 
uniquement sur des operations militaires, ni en tentant 
d’apaiser les extremistes et les terroristes, qui ne seront 
satisfaits que lorsque le pays sera retombe dans 
l’extremisme qu’il a connu par le passe. A l’inverse, 
ainsi que l’a dit l’Ambassadeur de l’Afghanistan, l’on 
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y parviendra lorsque l’Afghan de la rue ressentira les 
effets de l’aide et de l’appui de la communaute 
internationale dans sa vie de tous les jours, grace a la 
reconstruction des infrastructures, au renforcement des 
capacites, a la formation, a l’education et au 
developpement de secteurs importants, tels que le 
secteur agricole. 

La recente recrudescence de l’insecurite en 
Afghanistan montre clairement que les tentatives 
entreprises par quelques pays d’etablir des contacts 
avec certains groupes extremistes et terroristes sont 
contreproductives et n’ont fait que les enhardir. C’est 
la une situation tres preoccupante qui pourrait donner 
naissance a une nouvelle forme d’extremisme dans la 
region. 

En outre, nous estimons que l’Armee nationale et 
la Police afghanes devraient etre serieusement 
renforcees. Le transfert aux Afghans du plein controle 
de la securite de leur pays devrait etre accelere si nous 
voulons que l’insecurite en Afghanistan soit combattue 
efficacement. Un pas important dans cette direction fut, 
en aout 2008, le transfert de la responsabilite principale 
de la securite de Kaboul aux forces nationales de 
securite dirigees par l’Armee nationale afghane. II faut 
faire fond sur cette evolution importante qui doit etre 
suivie d’autres mesures. 

Comme l’indique le rapport de l’Office des 
Nations Unies contre la drogue et le crime, le 
rendement des cultures en Afghanistan s’est accru en 
2008. La culture de pavot, la production et le trafic des 
stupefiants, qui ont un effet nefaste sur la securite du 
pays, se sont poursuivis sans relache. A l’evidence, 
pour lutter contre cette menace il faut une strategie a 
long terme. L’ampleur de la menace exige en effet des 
efforts plus resolus et mieux coordonnes de la part de 
l’Afghanistan et de la communaute internationale. De 
son cote, la Republique islamique d’lran n’a epargne 
aucun effort pour la combattre. J’ai deja expose les 
initiatives que nous avons prises a cet egard dans mes 
precedentes declarations au Conseil. Tout en 
poursuivant ce combat avec la meme volonte 
inebranlable, nous comptons sur la communaute 
internationale pour se joindre a nos efforts et prendre 
une part plus active dans cette lutte afm de preserver 
les peuples du monde entier des effets destructeurs de 
cette menace. 

Toutefois, en depit de toutes les preoccupations et 
de toutes les incertitudes que j’ai mentionnees, une 
chose est claire : le Gouvernement et le peuple afghans 


continuent de faire preuve de la volonte implacable de 
ne pas ceder devant les difficultes qu’ils rencontrent, 
mais au contraire, de les surmonter et d’ceuvrer a un 
Afghanistan stable, prospere et democratique. A cet 
egard, ils ont besoin de l’appui de chacun des membres 
de la communaute internationale. La Conference de 
Paris de juin 2008, au cours de laquelle la Strategie 
nationale de developpement de l’Afghanistan a ete 
lancee, a donne a la communaute mondiale une 
nouvelle occasion de rassurer les Afghans que sur la 
voie de la stabilite, de la securite et du developpement, 
la communaute internationale se tient a leurs cotes et 
leur offre tout son appui et son soutien. Nous sommes 
d’accord avec le rapport pour reconnaitre que la 
Strategie nationale de developpement de l’Afghanistan 
et la Declaration de Paris forment une feuille de route 
pour les efforts que le Gouvernement afghan et la 
communaute internationale devront fournir a l’avenir 
pour ramener la stabilite et le developpement dans le 
pays. 

II est dans l’interet vital de la Republique 
islamique d’lran, ainsi que de ses pays voisins et du 
reste du monde, que l’Afghanistan soit sur, stable et 
prospere, et qu’il soit en paix avec lui-meme et avec 
les Etats qui l’entourent. Ces six dernieres annees, les 
Afghans ont rebati et reconstruit leur pays en 
consacrant les depenses principalement a l’edification 
des infrastructures et au renforcement des capacites. A 
titre d’exemple, ainsi qu’il est mentionne dans le 
rapport, la Republique islamique d’lran a recemment 
conclu avec l’Afghanistan un memorandum d’accord 
sur le commerce bilateral et a accepte de construire a 
Kaboul un centre pour la formation des enseignants. 
De plus, la Direction independante de la gouvernance 
locale a signe un accord avec l’lran pour elargir la 
formation a 1’administration publique. 

Mon pays a egalement offert son hospitalite a 
plus de 3 millions de ressortissants afghans au cours 
des trois dernieres decennies. A l’heure actuelle, 
quelque 960 000 refugies afghans sont enregistres en 
Iran, en plus d’l million d’autres qui vivent egalement 
dans notre pays. Pendant toutes ces annees, les 
Afghans ont beneficie, et continuent de beneficier, des 
services educatifs et de l’aide sociale en Iran et des 
memes allocations que nos propres ressortissants. 

Nous esperons vraiment que la communaute 
internationale participera au processus consistant a 
permettre aux ressortissants afghans de retourner chez 
eux et a creer les conditions propices a leur 
rapatriement volontaire de faqon plus rapide. 
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Le President (parle en chinois ) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Pakistan. 

M. Amil (Pakistan) (parle en anglais) : Au nom 
de la delegation pakistanaise, je voudrais dire combien 
nous sommes heureux de voir la Chine, une grande 
amie, presider le Conseil de securite. Nous vous 
souhaitons tout le succes possible, Monsieur le 
President. Je voudrais aussi feliciter l’Ambassadeur 
Michel Kafando, du Burkina Faso, pour sa presidence 
reussie du Conseil le mois dernier, et remercier le 
Representant special Kai Eide pour son expose de ce 
matin. 

Nous apprecions l’occasion qui nous est donnee 
de participer a ce debat important. L’objectif de la paix, 
de la stabilite et du developpement durables en 
Afghanistan se heurte a de grandes difficultes. Le 
rapport du Secretaire general (S/2008/617) dresse un 
tableau mitige et decrit une deterioration generale de la 
situation en Afghanistan. Quatre mois apres la 
Conference de Paris, il y a de quoi s’inquieter, et le 
temps de la reflexion est venu. 

Le defi a relever en Afghanistan est 
indeniablement difficile et complexe. II n’y a pas de 
solution toute faite. II faut un engagement soutenu de 
la communaute internationale en faveur de 
l’Afghanistan. C’est ainsi que des progres 
considerables ont ete faits ces dernieres annees. Ce 
fondement doit etre consolide. Une strategie vraiment 
globale est necessaire pour regler les problemes 
compliques qui demeurent en termes de reconciliation, 
de securite, de drogue, de gouvernance et de 
developpement. Pour garantir l’efficacite et le succes, 
une telle strategie doit etre menee pour et par les 
Afghans. Le renforcement des capacites dans tous les 
domaines et a tous les niveaux est un element essentiel 
de cette strategie. A cet egard, le rapport du Secretaire 
general met en lumiere des lacunes graves qu’il 
convient de combler. 

L’insecurite reste une preoccupation et un 
probleme majeurs. Cependant, le rapport ne semble pas 
en decrire tres clairement les raisons. II fournit certes 
des statistiques, mais il est depourvu d’informations 
sur les facteurs multiples et complexes qui contribuent 
a l’insecurite en Afghanistan. En outre, il porte un 
regard myope sur la question transfrontaliere, par le 
biais d’une reference isolee qui n’est pas seulement 
infondee, mais surtout au sujet de laquelle la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) n’a ni la capacite ni l’expertise necessaire 


pour proceder a une verification independante. Nous 
comptons qu’il sera dument fait montre de precaution a 
cet egard dans le futur. 

La securite doit etre abordee sous tous ses aspects, 
y compris les menaces que represented 1’insurrection 
des Taliban, Al-Qaida, la persistance des chefs de 
guerre, les rivalries entre factions et les groupes armes 
criminels et illegaux, ainsi que les liens de plus en plus 
etroits avec le trafic de drogue. Il est evident que ces 
problemes trouvent avant tout leur origine en 
Afghanistan et doivent etre traites en consequence. Les 
tentatives d’externaliser les problemes sont clairement 
vouees a l’echec, et nous ne sommes pas d’accord avec 
certaines des remarques faites aujourd’hui par le 
representant de 1’Afghanistan. En plus d’etre erronees 
et trompeuses, ces remarques vont a l’encontre de la 
collaboration constructive etablie entre nos deux pays 
au plus haut niveau politique. 

Par ailleurs, la securite est indissociable des 
questions plus larges de reconciliation, de gouvernance 
amelioree, de developpement et de reconstruction. Ces 
difficultes multiples appellent un effort collectif base 
sur la cooperation et la responsabilite partagee de tous. 

Il convient de faire bien davantage en termes de 
lutte contre la drogue. Les mesures a court terme 
doivent etre completees par des solutions globales, 
durables et a long terme fondees sur d’autres moyens 
de subsistance et sur le developpement. Comme 
l’Office des Nations Unies contre la drogue et le crime 
l’a recemment indique, il n’y a pas d’interet a reduire 
la culture de l’opium si les agriculteurs passent au 
cannabis. Cela se produit dans certaines des provinces 
qui ont ete debarrassees de Topium, par exemple dans 
le nord. La question doit etre etudiee de pres afin que 
Ton puisse y trouver une solution. 

L’aggravation de la situation humanitaire, 
particulierement acceleree par la hausse des prix 
alimentaires, doit etre contree d’urgence. Dans la 
bataille pour les cceurs et les esprits, il est aussi 
essentiel de liberer les gens du manque que de la peur, 
laquelle est malheureusement influencee aussi par la 
hausse du nombre de pertes civiles en Afghanistan. 

Une reconciliation nationale veritable peut 
imprimer un elan considerable aux initiatives afghanes 
et internationales pour restaurer la paix et la stabilite 
dans le pays. Gagner l’appui de la majorite pacifique 
est crucial pour isoler et briser l’insurrection. Nous 
soutenons les efforts de reconciliation afghans dans le 
cadre de l’approche globale. 
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L’Organisation des Nations Unies a un role 
central a jouer en Afghanistan. La MANUA n’est pas 
seulement un poste avance qui ferait rapport sur la 
situation sur le terrain. Elle a un mandat bien defini, et 
nous apprecions le travail accompli pour son 
execution. II serait utile, a cet egard, que le rapport 
mette davantage en lumiere les mesures prises par la 
Mission, en termes d’effectifs et de sophistication, pour 
remplir son role de coordination d’ensemble afin de 
faciliter un processus d’appui plus robuste et tourne 
vers la fourniture de services. 

Nous partageons l’observation du Secretaire 
general qu’en fin de compte, la reussite repose sur la 
mise en oeuvre integrale des engagements pris par la 
communaute internationale. La recommandation 
tendant a favoriser une percee politique est egalement 
tres opportune. Elle souligne la necessity de voir au- 
dela de l’option militaire qui, bien que necessaire, n’est 
pas la seule solution. Selon nous, celle-ci devrait etre 
completee par une nouvelle impulsion en matiere de 
reconstruction et de developpement economique. Les 
promesses doivent se traduire en benefices tangibles 
pour le peuple afghan, ce qui est la meilleure maniere 
de gagner les coeurs et les esprits. Nous estimons 
qu’une analyse objective, sur le terrain, des besoins de 
developpement et le plein usage des ressources et 
capacites locales doivent faire partie des efforts mis en 
oeuvre pour ameliorer l’efficacite de l’aide en faveur du 
developpement de l’Afghanistan. 

Un Afghanistan pacifique, stable et prospere est 
dans l’interet de la paix et de la securite regionales et 
internationales. II est surtout vital pour le Pakistan. En 
dehors de nos freres et soeurs afghans, aucun pays ni 
aucun peuple n’a souffert davantage que le Pakistan 
des consequences directes des decennies de conflit et 
d’instabilite en Afghanistan. Nous avons accueilli des 
milliers de refugies au fil des annees. Nous avons ete 
touches par la drogue, les armes et la degradation de 
1’environnement. 

Avec l’Afghanistan, le Pakistan sera done le 
premier beneficiaire de la paix en Afghanistan. Nous 
pourrons ainsi restaurer le calme dans nos regions 
frontalieres, dont la paix traditionnelle a ete enflammee 
par la guerre et l’instabilite en Afghanistan, notamment 
apres 2001, lorsque de nombreux elements d’Al-Qaida 
et des Taliban ont traverse la frontiere pour entrer au 
Pakistan. II sera possible de proceder au rapatriement 
dans la dignite des refugies afghans restants, pas 
essentiel vers la securite et la stability dans la region. 
Nos deux pays pourront servir de point nodal pour le 


commerce interregional et de couloir energetique, 
objectif strategique au potentiel immense pour notre 
developpement economique. L’attachement et l’appui 
du Pakistan au succes des initiatives internationales en 
Afghanistan sont par consequent clairs et resolus. 

L’Afghanistan et le Pakistan sont ensemble les 
pays les plus exposes a la menace terroriste. Nous 
souffrons de son impact meurtrier au quotidien. 
Comme le President Zardari l’a dit dans son allocution 
a l’Assemblee generate (voir A/63/PV. 10), le Pakistan 
est une grande victime de la guerre contre la terreur. 
Nous vivons avec le terrorisme, nous en sommes la 
cible, mais nous n’y succomberons pas. 

En consequence de notre role dans la campagne 
antiterroriste, le climat de securite s’est gravement 
deteriore chez nous. Des millions de civils innocents 
ont ete victimes du terrorisme au Pakistan. Le terrible 
attentat perpetre vendredi dernier contre une jirga dans 
la zone tribale d’Orakzai est le dernier en date de ces 
actes reprehensibles. Sensibles aux sentiments de notre 
population, le nouveau Gouvernement democratique 
est en train de batir le consensus national necessaire 
pour affronter et vaincre les terroristes. Nous suivons 
une nouvelle approche holiste contre l’extremisme et le 
terrorisme, en ayant recours au dialogue et a des 
mesures socioeconomiques, mais en conservant 
toutefois l’option de la force si necessaire, comme en 
temoigne notre campagne en cours contre les 
terroristes et les milices extremistes a Bajaur. 

La contribution du Pakistan a la lutte contre le 
terrorisme est de notoriete publique. La plupart des 
victoires contre Al-Qaida et les Taliban ont ete 
remportees avec notre concours et notre appui. Si on 
compte le nombre de soldats deployes et de sacrifices 
consentis, alors le Pakistan seul en a fait davantage que 
1’effort combine des partenaires internationaux en 
Afghanistan. 

Dans sa declaration au Conseil le 9 juillet (voir 
S/PV.5930), mon ministre des affaires etrangeres a 
evoque plusieurs mesures, notamment l’alignement de 
mesures militaires prises par toutes les parties pour 
promouvoir les efforts communs bases sur la 
responsabilite partagee et sur le plein respect de la 
souverainete et de l’integrite territoriale afm de mieux 
s’attaquer aux problemes de securite, notamment le 
controle des frontieres. 

Nous sommes resolus a faire notre part. Nous 
restons resolus a travailler avec l’Afghanistan et les 
forces internationales pour atteindre cet objectif. 
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Le Pakistan va poursuivre sa cooperation active au sein 
de la Commission tripartite, qui a pris recemment un 
nouvel elan. 

Evidemment, nous attendons de la reciprocity 
dans cet appui et cette cooperation, sur la base de la 
bonne volonte et du respect de la souverainete et de 
l’integrite territoriale de l’autre et sur un engagement 
mutuel de ne pas laisser nos territoires respectifs etre 
utilises contre l’autre. Nous n’autoriserons aucune 
troupe etrangere a operer a l’interieur des frontieres du 
Pakistan. Comme mon president l’a affirme devant 
l’Assemblee generate, nous ne pouvons pas permettre 
que notre territoire et notre souverainete soient violes. 
De telles actions ne sont pas efficaces pour eliminer la 
menace terroriste et servent en realite a donner une 
legitimite aux forces que nous combattons ensemble. 

Notre relation avec l’Afghanistan est 
profondement ancree dans l’histoire. II s’agit d’un 
engagement multiforme entre nos deux peuples, qui 
sont lies par des liens fraternels, culturels et religieux 
seculaires. Les destinees de nos deux pays sont 
interdependantes. Dans sa declaration au Conseil, le 
Ministre des affaires etrangeres Qureshi a expose une 
vision tendant a la diversification et au renforcement 
de cette relation. II a demande de surmonter la 
mefiance et de batir une relation de confiance et de 
bonne volonte, un sentiment deja repris et partage par 
le Ministre afghan des affaires etrangeres Spanta. 

Je suis ravi de constater que nous sommes bien 
engages dans cette voie. Nous avons 1’intention 
d’explorer toutes les possibility de cooperation. La 
rencontre recente a New York entre le President 
Zardari et le President Karzai et la rencontre entre les 
deux Ministres des affaires etrangeres ont tire parti de 
l’elan positif donne par les contacts engages 
precedemment au plus haut niveau politique. Les deux 
parties sont convenues d’un engagement global et 
constructif dans de nombreux domaines, notamment la 
cooperation politique, militaire, economique et en 
matiere d’intelligence. 

Le Ministre des affaires etrangeres Spanta est 
attendu en visite au Pakistan au cours de ce mois. Le 
Pakistan accueillera une mini-jirga a Islamabad les 
27 et 28 octobre 2008. Nous esperons que ce forum, qui 
permettra des contacts directs, contribuera utilement a 
instaurer la paix et la stabilite en Afghanistan. La 
Commission economique pakistano-afghane doit se 
reunir a Kaboul en novembre. Nous nous preparons a 
accueillir la Conference sur la cooperation economique 


regionale concernant l’Afghanistan a Islamabad en 
janvier 2009. 

Nous allons poursuivre nos efforts de 
reconstruction en Afghanistan. Sur nos engagements 
qui s’elevent a 320 millions de dollars, 130 millions 
ont deja ete utilises pour divers projets a vocation 
socioeconomique ou d’infrastructures. Malgre la 
penurie de ble au Pakistan, nous respectons notre 
engagement de fournir 50 000 tonnes de ble a des taux 
concessionnels a l’Afghanistan. 

Nous continuons a accueillir des millions de 
refugies afghans, mais le Haut-Commissaire des 
Nations Unies pour les refugies et la communaute 
internationale doivent davantage contribuer a leur 
rapatriement rapide et a leur reinsertion en Afghanistan. 

Je voudrais terminer en rappelant que nous 
pouvons atteindre notre objectif commun de paix, de 
stabilite et de prosperity en Afghanistan et dans la 
region grace a la cooperation mutuelle et a l’appui de 
la communaute internationale. Nous devons reussir. 
Nous le devons aux generations presentes et futures. 

Le President {parle en chinois ) : Je donne 
maintenant la parole au representant des Pays-Bas. 

M. De Klerk (Pays-Bas) {parle en anglais ) : Je 
vous remercie Monsieur le President de donner la 
parole aux Pays-Bas. Nous souhaitons ajouter quelques 
remarques a ce debat dans le cadre de notre attachement 
a la paix, a la securite, et au developpement en 
Afghanistan. Nous offrons notre appui en quality de 
donateur, conformement a 1’engagement que nous 
avons pris a la Conference de Paris et pour appuyer la 
Strategic nationale de developpement de l’Afghanistan, 
et en fournissant environ 2 000 soldats hollandais a la 
Force internationale d’assistance a la securite mandatee 
par le Conseil de securite. 

Je voudrais, tout d’abord, exprimer notre 
profonde gratitude pour les efforts considerables 
entrepris par le systeme des Nations Unies en 
Afghanistan sous la direction eclairee de 
l’Ambassadeur Eide. Nous sommes reconnaissants a 
l’Ambassadeur Eide pour son expose clair et mesure de 
ce matin et pour ses efforts inlassables. 

Nous continuons a appuyer la consolidation et 
l’expansion de la Mission d’assistance des Nations 
Unies en Afghanistan, en depit des conditions difficiles. 
Une empreinte plus marquee des Nations Unies en 
Afghanistan permettra de renforcer la vision commune 
de la communaute internationale en Afghanistan. 
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Dans son rapport recent (S/2008/617), le 
Secretaire general parle de la deterioration de la 
situation en matiere de securite dans de nombreuses 
regions du pays. Nous partageons ses observations et 
ses preoccupations. En effet, les Taliban multiplient 
leurs attaques contre des representants du 
Gouvernement et des travailleurs humanitaires et ont 
intensifie leur campagne de violence et d’intimidation 
a Tencontre de la population locale. 

Cette terreur et cette violence doivent renforcer 
notre determination a poursuivre nos objectifs a long- 
terme. II n’ y a pas de raccourcis faciles, et nous ne 
devons pas compromettre notre objectif a long terme 
d’un Afghanistan stable et exempt du terrorisme et en 
paix avec le reste du monde pour des gains a court 
terme en matiere de securite. 

L’arme la plus efficace contre les Taliban n’est 
pas une arme militaire. C’est une arme civile : un 
Gouvernement afghan competent qui est considere 
comme legitime et qui jouit d’une credibilite 
grandissante au sein de la population afghane. 
L’administration doit etre composee de fonctionnaires 
integres, prets a s’occuper de toutes les tribus et 
communautes qui sont sous leur juridiction. Nous 
encourageons done respectivement le Gouvernement 
afghan a redoubler d’efforts dans sa lutte contre la 
corruption et contre la participation de certains 
fonctionnaires aux activites illicites, et a nommer des 
responsables sur la base de leur competence, de leur 
integrity et de leur capacite a s’occuper de toutes les 
communautes. Nous esperons et sommes convaincus 
que les recentes nominations faites par le President 
Karzai contribueront a renforcer la gouvernance. 

Les elections qui doivent se tenir l’annee 
prochaine constituent une mise a Tepreuve vitale a 
laquelle nous ne pouvons pas nous permettre 
d’echouer. Avant tout, nous devons veiller a ce que les 
elections soient conduites dans un environnement sur. 
Les forces internationales ont un role important a jouer 
a cet egard, mais les forces de securite afghanes seront 
en premiere ligne. De plus en plus, ces forces prennent 
en charge la securite dans davantage de regions. Dans 
l’ensemble, l’armee afghane remplit ses fonctions avec 
professionnalisme, imposant ainsi le respect et la 
confiance a la population, et nous esperons voir une 
semblable evolution dans la force de police afghane. 
Les efforts de formation pour etoffer les effectifs de la 
Police nationale afghane doivent constituer une priorite 
pour toutes les parties prenantes. 


Nous sommes conscients qu’il reste du chemin a 
parcourir dans le domaine de la securite, non seulement 
en vue des prochaines elections, mais egalement pour 
permettre au Gouvernement afghan, avec notre appui, 
de fournir de plus en plus de services de base tels que 
les soins de sante, l’education et des infrastructures 
ameliorees au peuple afghan. Tels sont les elements qui 
permettront de renforcer la confiance de la population 
afghane dans leur gouvernement et qui permettront 
done de reconstruire et de stabiliser davantage le pays. 

Le President {parle en chinois ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de TAllemagne. 

M. Matussek (Allemagne) {parle en anglais) : Je 
voudrais m’associer a la declaration faite par le 
Representant permanent de la France au nom de 
l’Union europeenne. J’aimerais egalement, comme mes 
collegues, remercier le Representant special du 
Secretaire general, Kai Eide, pour la presentation du 
rapport complet (S/2008/617) et pour Texpose qu’il a 
fait aujourd’hui sur la situation en Afghanistan. En 
outre, je tiens a remercier notre collegue afghan de ses 
commentaires. 

Le rapport fournit une analyse approfondie et, 
surtout, il fait prendre conscience de l’urgence de la 
situation. Nous partageons pleinement l’observation 
selon laquelle les Afghans doivent etre en mesure de 
voir et d’enregistrer plus concretement les resultats des 
efforts de reconstruction entrepris a la fois par le 
Gouvernement afghan et la communaute internationale. 
D’apres nous, il est necessaire d’accelerer le processus 
visant a traduire les engagements de Paris dans une 
action politique concrete. A cet egard, je tiens a 
remercier le Representant special Kai Eide pour les 
efforts inlassables qu’il deploie afm de renforcer la 
coordination et de faire progresser tous les acteurs sur 
notre programme commun. 

En tant que Tun des principaux partenaires 
internationaux dans l’assistance fournie a l’Afghanistan 
et en tant que Tun des pays qui contribuent le plus a la 
Force internationale d’assistance a la securite (FIAS), 
TAllemagne est fermement resolue a maintenir son 
appui general aux efforts internationaux deployes sous 
l’egide des Nations Unies. 

Le rapport du Secretaire general dresse a juste 
titre un tableau mitige de la situation actuelle en 
Afghanistan. Malgre les defis importants qu’il nous 
reste a relever dans ce pays, nous ne devons pas oublier 
qu’il y a sept ans seulement, TAfghanistan etait un 
pays ou la population n’avait generalement pas acces 
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au services de sante de base, ou les droits de l’homme 
etaient violes et oil les femmes n’avaient pas acces a 
l’education et aux fonctions publiques. Dans ce 
contexte, nous pouvons clairement reconnaitre les 
accomplissements du Gouvernement afghan, soutenu 
par la communaute internationale. 

Comme l’a dit le Ministre des affaires etrangeres 
allemand, Frank-Walter Steinmeier : « Chaque portion 
de terrain qui est de nouveau cultivee par un 
agriculteur, chaque enfant qui peut retourner a l’ecole, 
chaque nouvel hopital et chaque kilometre d’une 
nouvelle route constituent une petite victoire pour 
l’humanite. » 

En 2009 et 2010, le processus electoral 
constituera, a notre avis, un pas important vers un 
Afghanistan stable et democratique. L’Allemagne 
aidera l’Afghanistan a se preparer a ces elections. 

La Declaration de Paris definit la strategie et la 
feuille de route qui serviront de cadre aux efforts que le 
Gouvernement afghan et la communaute internationale 
devront renouveler et intensifier face aux problemes 
qui subsistent. Nous appuyons fermement l’idee 
d’accroitre la prise en charge par l’Afghanistan de tous 
les aspects de la gouvernance, qu’illustre le lancement 
de la Strategie nationale de developpement de 
l’Afghanistan, et nous rappelons que le Pacte pour 
l’Afghanistan restera la base convenue d’un commun 
accord de notre travail. 

Le Gouvernement afghan doit accroitre ses 
efforts pour ameliorer globalement la gouvernance et, 
notamment, pour intensifier la lutte contre la 
corruption. Nous devrions encourager le Gouvernement 
afghan a prendre davantage de mesures decisives 
contre le terrorisme, la corruption, le trafic et la 
production de drogues et de leurs precurseurs 
chimiques; et a poursuivre la reforme du secteur de la 
justice pour pouvoir continuer a ameliorer la situation 
des droits de l’homme. 

Le remaniement ministeriel recent nous semble 
etre un signe encourageant de l’intention politique de 
consolider le programme de reforme. Nous sommes 
prets a intensifier notre cooperation avec les autorites 
afghanes afin de concretiser la priorite definie a Paris : 
renforcer les institutions et la croissance economique, 
en mettant l’accent en particulier sur l’agriculture et 
l’energie. 

L’Allemagne salue le role de premier plan joue 
par la Mission d’assistance des Nations Unies en 


Afghanistan (MANUA) dans la coordination de 
Faction civile internationale, et je voudrais saisir cette 
occasion pour souligner la necessite de garantir des 
ressources suffisantes a la MANUA pour lui permettre 
de remplir son mandat qui a ete proroge. 

Nous sommes prets a faire face a nos 
responsabilites internationales et nous sommes 
fermement resolus a continuer a soutenir 
l’Afghanistan. A cette fin, l’Allemagne a recemment 
augmente son aide au developpement pour 
l’Afghanistan de 30 millions d’euros, la portant ainsi a 
quelque 170 millions d’euros en 2008. Apres-demain, 
le Parlement allemand procedera a un vote sur la 
proposition faite par le Gouvernement federal de 
prolonger la contribution de l’Allemagne a la Force 
internationale d’assistance a la securite (FIAS), 
parallelement a une augmentation de l’effectif total, 
qui atteindra 4 500 soldats, grace a l’apport 
supplemental de 1 000 militaires des deux sexes. 
Dans le meme temps, l’Allemagne est prete a doubler 
le nombre d’officiers de police allemands participant a 
la Mission de police de l’Union europeenne en 
Afghanistan, dans le cadre des efforts de l’Union pour 
renforcer la Mission. Compte tenu de la crise 
alimentaire imminente, l’Allemagne a mis a disposition 
des fonds supplementaires sans attendre afin 
d’accroitre la capacite humanitaire de la MANUA. 

L’Allemagne partage la preoccupation exprimee 
dans le rapport du Secretaire general, concernant la 
question des victimes civiles. Nous prenons note avec 
une vive inquietude du nombre de civils tues en raison 
principalement de 1’augmentation des activites 
violentes et terroristes menees par les Taliban, Al-Qaida 
et d’autres groupes extremistes usant de tactiques 
asymetriques. La FIAS a pris des mesures pour reduire 
au minimum le risque de tuer involontairement des 
civils et a mis en place des procedures aux fins d’un 
examen apres action. Nous sommes conscients de la 
necessite pour les forces internationales de poursuivre 
leurs efforts afin d’eviter les victimes civiles au cours 
de leurs operations militaires. 

Dans le droit fil du rapport du Secretaire general, 
l’Allemagne voudrait encourager tous les partenaires 
regionaux a ne pas relacher leurs efforts pour ameliorer 
la cooperation regionale dans tous les domaines. Pour 
finir, je voudrais exprimer ma sincere gratitude a tous 
les hommes et a toutes les femmes qui ceuvrent a 
1’amelioration de la situation en Afghanistan. Ils 
meritent notre plus profond respect. 
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Le President (parle en chinois ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Norvege. 

M. Wetland (Norvege) {parle en anglais) : La 
Norvege est resolument engagee dans la reconstruction 
de l’Afghanistan. A la Conference de Paris en juin, la 
Norvege a annonce une contribution de 500 millions 
d’euros pour la periode couverte par la Strategie 
nationale de developpement de l’Afghanistan. 
L’Afghanistan devient ainsi le premier beneficiaire de 
l’aide au developpement et de l’assistance humanitaire 
fournies par la Norvege. 

En tant qu’amis de l’Afghanistan, nous sommes 
preoccupes par toutes les informations negatives 
concernant revolution de la situation dans le pays. 
Nous ne devons pas demotiver notre personnel sur le 
terrain, ni nos soldats, ni nos travailleurs humanitaires, 
en adoptant le langage de la defaite et du declin. 
Concentrons-nous plutot sur les progres realises et sur 
les nuances importantes qui se font jour dans la 
situation en matiere de securite. L’Afghanistan n’est 
pas affecte de la meme maniere sur tout son territoire. 
Les trois quarts des incidents de securite cette annee se 
sont produits dans une region du pays ou vit 6 % 
seulement de la population. 

Je voudrais aborder trois questions aujourd’hui. 

Premierement, celle des elections. L’ONU et, en 
particulier, le Programme des Nations Unies pour le 
developpement, font un travail tres important pour 
aider les autorites afghanes a preparer les elections. 
Nous devons maintenant en priorite aider a 
l’inscription des electeurs; fournir des informations sur 
1’election et garantir la securite des electeurs, en 
particulier, celle des femmes. Les elections qui, nous 
l’esperons, apporteront la preuve que les Taliban 
perdent du terrain, doivent se derouler conformement 
au plan etabli. 

Deuxiemement, nous, les donateurs qui avons 
promis d’apporter notre appui lors de la Conference de 
Paris, nous devons tenir nos promesses. Nous devrions 
tous avoir a rendre des comptes a intervalles reguliers 
et nous devons accepter la coordination, comme 
convenu a Paris. Parallelement, le Gouvernement 
afghan, qui s’est engage a lutter contre la corruption et 
les stupefiants, doit aussi etre tenu de rendre compte de 
ses actions. La recente nomination de M. Atmar aux 
fonctions de Ministre de l’interieur est en ce sens 
encourageante et prometteuse. 


Troisiemement, nous ne devons pas perdre de 
temps en ralentissant les efforts du Representant 
special, M. Kai Eide, pour que l’ONU agisse de 
maniere rationnelle et professionnelle en Afghanistan. 
M. Eide a ete accueilli favorablement comme un 
representant de l’ONU qui a apporte l’espoir de voir 
nos efforts aboutir en Afghanistan; nous ne devrions 
done pas lui attribuer, pour reprendre une phrase de la 
crise fmanciere, nos creances douteuses et lui souhaiter 
bonne chance. Nous avons l’obligation serieuse de le 
soutenir jour apres jour. 

Pour que notre action commune en Afghanistan 
soit couronnee de succes, il est crucial que la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) dispose des ressources necessaires et d’un 
personnel suffisamment qualifie pour accomplir sa 
tache. C’est le seul moyen pour la MANUA de remplir 
son mandat renforce et de repondre a nos attentes, qui 
sont elevees. Nous demandons instamment aux Etats 
Membres et au Secretariat de soutenir la MANUA et 
M. Kai Eide dans leurs efforts pour reconstruire 
l’Afghanistan et pour lutter contre la bureaucratie 
lorsqu’elle devient une entrave. 

Le President {parle en chinois) : Je donne 
maintenant la parole a M. Eide pour qu’il puisse 
repondre aux observations qui ont ete formulees et aux 
questions qui ont ete posees. 

M. Eide {parle en anglais) : L’Ambassadeur du 
Costa Rica a pose quelques questions auxquelles je 
repondrai avec plaisir. Commenter de maniere plus 
detaillee les changements intervenus dans le 
Gouvernement d’un pays souverain est peut-etre un 
peu audacieux. Je tiens a dire, cependant, que je 
connais les personnes qui viennent d’etre nominees a 
leurs nouvelles fonctions. Je suis convaincu que le 
devouement est la, que les competences sont la et que 
l’experience averee est la. C’est la raison pour laquelle 
je crois egalement que ces changements ont ete 
accueillis favorablement de toutes parts. C’est 
pourquoi je dis aussi que c’est une occasion a saisir. 
Les sujets que nous traitons sont reellement essentiels 
pour l’aboutissement de l’ensemble de nos efforts. 
C’est la raison pour laquelle je voudrais egalement 
feliciter le President d’avoir decide de nommer de 
nouveaux ministres dans les ministeres en question et 
d’avoir insuffle un nouveau dynamisme au sein du 
Gouvernement. 

II se pose ensuite l’epineuse question de la 
coordination. Puis-je en parler brievement? 
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Premierement, il se pose une question de ressources. 
La Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan etait et demeure une petite mission et, je 
l’ai dit, une mission vulnerable. C’est une mission qui 
a ete creee a un moment ou l’on n’avait pas besoin des 
competences et de 1’experience specifiques qui sont 
necessaires aujourd’hui, a tel point qu’il est maintenant 
difficile de modifier son profil. 

Deuxiemement, nous nous trouvons dans un 
batiment dans lequel au fil des ans et des decennies, les 
dispositions reglementaires qui ont ete mises en place 
sont certainement tres utiles pour reglementer les 
activites, mais elles tendent parfois a ralentir les choses. 
Je ne peux en vouloir au Secretariat car il agit suivant 
les instructions que lui donnent les Etats Membres. 

Je vais donner un exemple : nous avons requ un 
mandat du Conseil de securite en mars; nous avons 
requ une orientation supplemental par la Conference 
de Paris le 12juin. Pour pouvoir nous acquitter de 
notre mandat, il nous faut elaborer un budget qui 
puisse fournir les ressources requises. Le budget fera 
ensuite l’objet d’un debat au cours de l’annee et sera 
adopte en decembre, et ce n’est qu’alors que le 
processus de recrutement pourra veritablement debuter. 
Cela signifie que d’ici mai ou juin 2009, je disposerai 
des ressources necessaires pour que nous puissions 
nous acquitter du mandat qui nous a ete confie en mars 
2008. Certains membres sont impatients. Mais je puis 
les assurer que je suis plus impatient qu’eux, car je 
sens tous les jours la pression suscitee par l’ecart 
disproportionne entre le mandat que l’on nous a confie 
et les ressources mises a notre disposition. Avec tout le 
respect, je dirais que le Conseil vote pour des mandats 
genereux, et ce relativement rapidement, mais est-ce 
qu’il vote pour des ressources genereuses aussi 
rapidement? C’est la que reside le probleme, et c’est la 
raison pour laquelle les personnes se trouvant sur le 
terrain ressentent cette pression. 

Je voudrais brievement mentionner un troisieme 
element. Le chemin a parcourir est long, nous le 
savons, entre les declarations genereuses d’engagement 
visant a changer les politiques et a coordonner les 
actions d’une part, et les resultats visibles sur le terrain 
de l’autre. Le Representant permanent adjoint du 
Pakistan a dit qu’il n’existait pas de recette miracle. Il 
a tout a fait raison, mais j’ai le sentiment que parfois, 
certains pays, ici et la, qui devraient pourtant savoir 
qu’il n’existe pas de recette miracle, ont tendance a 
penser que de notre cote, il en existe. Nous savons tous 
que tel n’est pas le cas. Travaillons de maniere resolue 


et decidee, ensemble, et nous verrons ensuite les 
resultats. 

Telle est ma reponse a la question de la 
coordination. Je suis heureux que Ton m’ait donne 
l’occasion de repondre. Je ne puis que dire qu’il a fallu 
attendre quelques mois pour mettre en place des 
mecanismes de coordination que j’avais annonces pour 
le mois d’avril, et pas seulement parce que des pays 
presents ici et ailleurs ont ajoute des details et fait des 
observations. Finalement, ce que j’avais propose 
quelques mois auparavant a ete approuve. L’on peut 
dire que les choses prennent du temps et qu’il n’existe 
pas de recette miracle, mais que nous ferons de notre 
mieux. 

En ce qui concerne la question de la pauvrete par 
rapport a la croissance economique, l’Ambassadeur 
d’Afghanistan serait plus a meme d’y repondre, mais je 
pense que l’on peut mentionner ici certains elements 
fondamentaux. D’abord, 1’augmentation des prix des 
denrees alimentaires et du carburant agit sur le niveau 
de pauvrete de la population. En ce qui concerne le 
taux de croissance que nous observons, deux ou trois 
elements determineront si son niveau s’elevera a 6, 
11 ou a 13 %. Cela dependra du secteur agricole 
relativement faible et de l’afflux d’argent etranger. 
Cela explique en partie le phenomene sur lequel on 
s’est interroge. 

Je me felicite de constater qu’il existe ici un 
accord sur deux ou trois questions. En premier lieu, 
nous devons nous debarrasser de l’alarmisme que 
d’aucuns semblent se complaire a propager. Nous 
voudrions y mettre fin - non pas dans le cadre d’un 
plan strategique de communication bien etudie, mais 
parce qu’il existe suffisamment de raisons d’avoir 
davantage confiance en ce que nous faisons. J’ai 
mentionne les changements; nous devons croire qu’ils 
induiront des changements egalement sur le terrain. Je 
m’en rejouis egalement. 

Je me felicite de l’appui promis par chacune des 
personnes presentes autour de la table a la nouvelle 
equipe mise en place par le President. Je pense que 
c’est extremement important. Comme je l’ai dit, je me 
felicite de l’appui que nous ont offert les membres du 
Conseil et je compte sur eux tous pour que cet appui se 
materialise sur le terrain. L’Ambassadeur du Royaume- 
Uni a mentionne les huit points que j’avais decrits 
comme elements que je voulais regler rapidement, et il 
m’a clairement appuye, et il suivra cela. L’ensemble de 
ces huit points exige le plein appui de certains 
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donateurs clefs, et nous travaillerons ensemble pour 
qu’ils soient concretises. 

Le President (parle en chinois ) : Je remercie 
M. Eide de ses precisions. 


II n’y a pas d’autre orateur inscrit sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle de 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 13 h 40. 
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